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Exposition du Comté de Shefford

les 21-22-23 Août 132)
 

Le Secrétairo-Trécovier de la Société d’Agriculture du
Comté de Shefford, M. L. C. Godbout, N. P,, nous a communiqué
la liste suivante des personnes qui ont contribué pour les prix
spéciaux de 1929,

 

 

 

Macdonald Meta) Products $25.00 J. ‘A. Légaré, value 6.00
Cam, Rank Commerce (Cup) 25.00 S. J. Bloomberg, value 5.00
Atlas Plywood Corp. of Can 25,00 À, F. Samborn 5.00
P. E. Boivin M, P, 25.00 O-car Denault, value 4.00
W. H. Miner 26.00 E. Beaulac, value 3.00
Ontario Fertilizer Co value Davis Bros, value 3.00
J, 0. Levesque agent Stan- Joseph Coutu, valu 3.00
bridge East 21.00 H. Bird, value 3.00
Bank of Montreal 20.00 Jolin & Frères 3.00
James Davidson 10.00 Spencer Matheson 3.00
P. Déragor 10.00 M, D, Moyse, M, D. 3.00
Hon. Jacob Nicol 10.00 Arthur Bonneau, 2.00
H. Lavigueur 10.00 R. Cloutier, 2.00
Banqu. Can, Nationzle . 10.00 Léo Lefebvre, 2.00
R. Choquette 10.00 Léopold Messier, 2,00
M, C, Martin 10.00 Abort McFomny, 2.00
Roxton Mill Chair Mfg. 10.00 L. J. Fournier, value 2.00
Coopérative Fédérée 10.00 J. L. Goyette, 2.00
W. P, Cleary 10,00 J. H. Larose, M.D, 3.00
S. LeBrun, silver cup 8.00 J. R. Lisé, 2,00
Nutting ct Gingras 5.00 C. B. Taylor va
K. M. Wallace. 5.00 L. A. Bergeron 2.00
E, J, MeKenna, value 5.00 W. H. Moynan 2.00
A. Cho'niére 5.00 J. H, Symons 2.00
Alphonse Beaumont 5.00 A. Lecomte 2.00
Tranchemontagne - t Ryan 5.00 L. L. Beauregard 2.00
Nolin et Smith 5.00 J, H. Bombardier 2.00
Willie Gagné, valu, 5.00 H, Laporte 2.00
C. A. Cloutier, value 5,00 J E, Hébert 2,00
P, D. MeGrail, value 5,00 A. P. Marston 2.00
Mrs. L. N. Adam, value 5.00 A. E. Blak , M. D. 2.00
R. A, Savage Sons, value 5.00 Elisée Gaudette 2.00
South Stukely Creamery 5.00 J. Oscar Séguin 2,00
Ehinsonnault, value A. Boulay 2.00

ck Bros 5,00 Eiz ar Casavant 2.00
[1 j val

Hubmtot Jolin, vice Boo Garage Casavant, value 2,00
A. S, Kendall 5.00 D. Girard 2,00

F. W. Savage, value 5.00 AMred Côté 2.00

W, Ledoux, value 5.00 J. Keith Allen 2.00

W. E, Colburn, value 5.00 R. R, Bachand 2.00

PRIX SPECIAUX
 

1—Attelage rapide—$3, $2, $1.
2—Etalon “enregistré ler Boîte di. cigares valeur $5.00 par W. Ledouz,

Ze. 83.00
3—Paire de chevaux de travail; ler valeur $6.00 par S. Bloomberg; 2e,

avaleur $2.00 par Garage Casavant.
4—Parlain d.: 3 ans, domptis— $3, $2, $1.
6~—Cheval et voiture $6, $3, $2.
&—BEquitation, sans selle pour garçons de 18 ans et moins $4, $3, $2,
T—Dames conduisant voiture à un cheval—$5, $3, $2.
8—Hommesconduisant voiture & un cheval—$5, $3, $2.
9—Oheval de ravail, 1 er valeur $6.00 par C. A. Cloutier; 2e, $4.00, 3e $3.
10—Paires de chevaux — $5, $4, $38, |
11—Garçon ou jeunes filles en dessous de 18 ans conduisant voiture $3.00

$2.00 et $1.00.
12—Chevaux de S.lles—$4, $3, $2, $1,

RACE HOLSTEIN

13—Vache enregistrée avec progéniture ler, $4.00, Ze, $3.00 par E. H.
Ashton, 3e. $1.00 par E. H. Ashton.

14—2 vaches enregistrés élevées pur l'exhibiteur, 1e $4.00, 2e, $3.00,
3e. $1.00 par E, H. Ashton, ;

15—Jeuine taureau enregistré provenant d'un boeuf enregistré et d’une
vache enn gistrée ayant record; par R. Déragon, $3.00 $2.00.

16—Génisse -mregistrée provenant d’un boeuf enregistré et d'une vache
enregistrée ayant record; par R. Déragon $3.00, $2,00.

RACE JERSEY

17—Meilleur boeuf de tout age par W. H. Miner $5.00, $3.00
18—Meilleure génime di» 3 ans par W. H, Miner $4, $2, $1.
19—Boeuf et 3 génisses moins de $ mois, par F, W. Savage $5.00, par W.

H. Mimer $3.00
20—Vache enregistrée din tout âge ayant un record annuel officiel, pour

être jugée comm, suit. Conformation 70 points, production 30 points
par W. H. Miner, $4.00, $3.00,

RACE AYSHIRE

21—3 animaux progéniture d’un mâle élevé par l'exhibiteur—$4,$3,82,81.
22—2animaux Progéniiures d’unis vache élevée parl’exhibiteur $4, $3, $2.

23—Jeune Taureau propéniture d’un boeuf enrégistré et d'une femelle
avec record $4, $3, $2, $1.

Fry Trogénitime d'un boeuf enrégistré et d'une vache avec record
-» $3, $2, $1.

25—Taureau de l'année, en service—$5 $3, $2, par Wm. P. Cleary.
SPECIAUX

26_—Femelle enregistrée avec un veau, $5.00, $3.00, $2.50, $1.50
27. miss « de l'année enregistrée; génisse de 1 an, génisse de 2 ans, $6

$3, $2.50, $1.50,
28_Vache enregistre de tout âge, ayant un record annuel officiel, pour

jugée comme suit: conformation 70 points, production 30 points;
$6.00, $3.00, $2.00, $1.50 .

29—Meilleur Taureau n’import- quel âge ou race, type laitier — 36.00,
30—Progémiture d’un taureau; 4 animaux de tout âge et de tout sexe, ler

$5.00 par P, D. MoGrail; 2e, $3.00, $2.00. ;
31—Meilleur v.au mâle enregistré — $2, $1, Tbe.
32Holreuree2 Rénisses, type lait”tr, l'âge devant être considéré — $3

-00, $1.00,
33—Meilloures 4 vaches à lait cnnégistrées ou mon—valeur $6.50, 10 sacs

de ciment par la Canada Cement Co, Sylva LeBrun agent.
34—Troupeau croisé, vache à leit, 3 ans, Qénisse de 2 ana, génisse de l'an-

née et veau.—Val'ur $6,50 boîte de poudre explosive par J. S. Mit-
chell Cie. Sylva LeBrun, agent. 2e prix $2.00; 3e prix $1.00.

35—Meilleure vache, race mêlée, productive de Tait, 1er $5.00 par South
Stukely Oreamery; 2e valeur par Jos. Coutu.

8—Concours de jugement pour garçons au-deseus de 21 ans, ouvert aux
garçons des comtés de Shefford et Brome—Pour vaches laitièr s $1,
50c., Génisses $1, 50e, Porcs Type Bacon, $1, 50c., plus de points
dans les 3 claæes: Claire MoGuine et FeltonJohnaton. Coupis que le
Eagan gardera pour un an, don Waterloo Boys Ayshire Breeding

ug,
87—Meilleur exhibit

de

cl! vaux—Médaits en bronze, don de Henry Birks
. and Sons, valeur $10.00,

38—Melleur exhibit de bétail mas pluir de 10 têtes. Coupe en argent, don
> la Banque Canadienne de, ueTe valeur 425.00.

PORC
39—Truie enregistrée avec 4 de en progéniture au-dessous de 6 mois, Type

Bacon—$3,00, 82.00, $1.00,
40—Verrat et 2 ivan 7 bacon n'import, quil âge Verrat devant être

enr , 42, 31
41—Paire de Porcs Bacon—$3, $2, $1
42—Meilleur pourceaul pas compris Hans 19 No. 4,( typa Bacon}$3, $2, $1,

VALCOURT
UN AUTO CAPOTE ; 2 MILLES

DU VILLAGE DE VALCOURT

 

Fats Divers
—La population de Montréal est

de 1,032,385 d’après l'estimé du di-

treetoire de Montréal pour l’annéel’alcourt et su
Un auto venant de Yaicourt el se | 1928-1020. La population de Mont

rendant & Plessisville n capoté mer- | nial ep de In Lanlieue est estimde A
cred! matin dans la côte tout près an total de 1,126,161,

de chez M, Origène Lus « Le chauf ; ni

feur apereut la côté et vou:u app |

quer les freins; mais l'auto atinii

sans doute à un vitesse trop gran. she

de, la machine devia de lu rout,; Province de Québec,

tourna deux fois ct capots dan:

12 fossé, Les d'ux occupants duren: i

briser les vitres pour sorte, On

manda en toute hite le Dr. Langlo’s

 

 

Le Cunada possède 272 m'llionnai

 

—La population du Canada était

de 25,000 habitants en 1721,

| ase

machine sont M. et Mme Ralph dollars pour ses écoles.

Buissières, de Chicago. \ vee

M. Buissièn g a plusicurs blessures,

légères et Mme Buiss.ères souffre! chapelle à bord de ses wagons.

de blesures internes,
"ne

—=XXX:
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nada.

43—Truie Berkshin , enrégistrée — $2.00,

46—Truie Yorkshire et Tamworth enrégistrs et croisie — $3.

MOUTONS

   
‘leur bélier, de toute race,—$3, $2, 81.
eures agnelles (2) de toute race,—$3, 82, $1.

VOLAILLES

50—Melleur exhibit de vola'lles, de toute race, Jar val ur $6.00 par W
Gagné, 2ieme $2.00.

&1—BarredRocks, 1 coq 3 poules — $1.00, 50e.
52—White Wyandottes, 1 coq et 3 poules — $1.00, 50c.
E@—Rhode Island Reds, 1 coq et 3 poules — $1.00, b0c.
L4—White Leghorns, 1 coq et trois poules — $1,00, 50c,
55—Un coq et 2 poulettes Barred Rock — $1,00, 50e.

LAITERIE ET PRODUITS DE FERME

56. 

par Mme L. N. LeBrun.
&T—I1 douzaine oeufs coquilles hanches — $1, 50c,, 25c.
:5—1 douzaine oeufs. coquilles brunes — $1, 50c,, 25,

Dupuy et Ferguson.

PAR LE “DISTRICT OF BEDFORD AYSHIRE BREEDERS CLUB"

60—4 tiges de Blé d'Ind} de fourrage — $1, 60c.
61—Gerbe de bly pas moins de 6 pouces de hauteur — $1, 50c.
62—Gerbe d'avoine, pas moins de 6 pouces de haull.ur — $1, 50c,
63-—Gerbe d’Orge, pas moins de 6 pouces de hauteur — $1, 50c.
64—Grar ges de raisins—val:ur $5, W. E, Colburn. ‘
65—Exposant gagnant le plus deprix dans le départementde j’Horticulture

à l'exception des ouvrages de fantaisie; 1. r 500 lbs d’engra’s chimique
2-8-2, dominé par Ontario Fertilizer Co. Ltd, J. O. Lévesque, agent

E, J. McKenna;
66—Meilleur “peck” de patntes ot un demi minot de navet; 500 ba d'en-

grais chimigw 2-8-2, donné par Ontar'o Fertilizer Co, Ltd, J. O, Le-
veque, agent, Stanbridge Est, valeur $10.50,

DEPARTEMENT DES DAMES

67-—Panier de fleurs coupées, en égard à ln quantité et à l'agencement,
pas plus de 10 pouc.s de diamètre; le Un support de jardinière, valeur
$4.00 par O. Denault, Ze. $1,00

68—Meélleur exhibit de fleurs en pot, pas plus de 6 espèces; Jer valeur $3
par Hubert et Jolin! 2e valeur $2.00 pay Hubert et Jolin; 3e $2.00,

69—Meilleure collection de fieurs coupées, ou plantes «m fleurs, qualité
et arrangement à être pris 1 n considération—valeur $6, par Wm, E.
Ewing and Sons; 2e. valeur $2.50 par Dupuy et Ferguson.

70—Meilleure miche de pain; 1er valeur $2.00 par E. Bl aulac; Ze valeur $1
par E. Beaulae.

71—Gâteau roulé avec gelée; valeur $2.00 par L. A, Bergeron; | ;
72—Meilleure collection de tartes, pis plus de 4 pommes,citrouill., fraise
ou framboise, citron — $3, $2, $1.

73—Collection de fruits en conserve; gelées ‘tt marinade, pus plus de 4 de
chaque sorte; ler vad.ur de $3.00 par Davis Bros. 2¢. valeur $2.00 par
H, Bird; 3e. valeur par H. Bird. pre d J \ à

74—E; ant gagnant le plus grand nombre de prix dans les ouvrages de
fantmisiefor valeur $10 par The Roxton Mill and Chair Mfg. Lid.;
2}, 1 doz de photos, valeur $6.00 par A. Ligané.

 

Le 34ième Pèlerinage Annuel organisé à

Sainte-Anne de Stukely
AURA LIEU

Vendredi, le 26 Juillet 1929
Grande Messe Solenneile

. Sermons frangais et anglais

Les pélerins sont priés de se confesser avant le départ

de leurs paroisses respctives. Cependant ceux qui n’au-
ront pu se confesser pourront se présenter la veille de 4

à 6 hrs. ou à 7.30 p.m.

Commeparle passé, l’on pourra se procurer le dîner
ou des rafraîchissements à la Salle des Bazars, voisine
de l’église.    

+  

i i i 3 —La ville de Londres dépense an-ui prodi les pr miers soins aux | e "

ou) Ie dewcovenants de la | nuelioment plus de 50,000,000 dej*<uve ue gue

—Le Transsibérien possède une

==>rm

44—Verrat Yorkshire et Tamworth enrégistré—S$3, $2, par G.A. Roberts

49—Meilleur mouton enregistré, valeur $5,00 p.: R, À. Savage and Sons

(Les suivants ne devront pas être exhibés dans aucune autre classe.)

Meilleur § lbs. de sucre d'érable ot 1 pinte (en potb de sirop d'érable
ler coup» en argent, valeur de $8.00 par S. LeBrun; 2e, vaieur $5.00

59—Meilleure colection d' l‘gumes — Valeur $5 en grain de semence par
Wn. Ewing and Sons; 2e. prix valeur $2.50 en grain de semence par

{ Sur les côteaux |
1
|

 

 

‘lei-bus, ce qui dure

C'est une mèche de chev.ux”

(Musset.) |

ll y a quinze ans cette semaine,|

!que des ;   
aient à

 

tiques assa

vasujevu, be prence limperias d’Autre

che, Ce n’était pas assez que cette

tragédie vint s'ajouter aux miseres,

res; sur ce nombre 91 sont dans lu [AUX GeUIE © aux GiCluenting Wu

LAUTICIE-1I0NE Io; eile devall encore

être l'étincelle qui enflammerait l'Eu-

ropo

Je Ne Viens pas paricr de guusix,

| mais d'un feu plus bruiant encore,

si l’on peut dire: les amours d'une

   €

 

Vingt-deux ane, très sensible, très

gâtée, lorsque je l'ai rencontrée sur

la plage... comme il y a longtemps,

et comme c'est loin! Elle portait le

aeusl (Lres clegant!) de son mari, et

en parlait trop souvent, mais de laçon|
| —C'est en 1857 qu’Ottawn n été|à faire rescortir davantage sa voix

choi comme capitale fédérale du Ca |langoureuse et sa charmante maniè-
ve de grasneyer. Delicieuxe “inconso-

lable”, avec des nurfs aussi souples

qu'une petite chatte, et un tout tout

particulier de montrer qu’elle était

Française.

On apprenait tout de suite que

46—Meilleur exhibit de porc enregistné, valeur $5.00 par E, l’insonnault. on mari était un officier do grand
mérite, né (bébé) sur les .côteaux

fleuris du Puy-de-Dôme, en France,

gardé ba
douceur, l'élévation des sentiments,

la noblesse ot la pureté liliale des

Voux comprenez, il en à

brave, trop, pour notre froide plant-

te,

Un tel mari, sous peine de déchoir,

ne pouvait que mourir que sur le

champ de bataille, et les armes it lu

survenue, et quand les gaz allemands

infirmière, leur lune de miel entrait

Vivent les bâteaux parisiens.

Fini, le doux rêve: Finie, l'idyle ot

la joie de vivref La petite veuve pas

joyeuse, qui me jurait avoir versé

toutes les larmes de son corps, en

trouva encore deux, qui vinrent so

loger sur son collet de crêpe blanc.

L'effet en était si joli, au milieu des

Inrmes dessinées dans l’étoffe que

l’on craignait de les voir disparaître.

Elles feraient restées là, sans doute,

réflétant toute une ame, si Gyp, son

barbet favori, n’était venu les cueil-

  

bir à .Stanbridge Est, valeur $10.50; 2e. prix, chaise, vall ur de $5.00 par| peUTS coresse
Rien ne nous rend si grands qu'u-

ne grande douleur, et je m'inclin

devant celle-là, Puis on 5e mit à cau-
Kor de littérature, musique ot voya-

ge. Elle trouvait Bourget trop achar-

né à prouver es thèses; la musique

Populaire l'avait conquise, et rien ne
valait à ses yeux, la beauté des pay-
sages de France. J'allais lui dire
comme La Bruyère: “Pourquoi n'y
êtes-vous pas restée, plutôt que d'a.
bréger vos jours par un long voyage?
Mais c'était manquer de galanterie,
et je peasais trop à l'être idéal, né
sur les côteaux.…

Les vacances passèrent, et l’on pro
mit la correspondance, Une «orroe-
ponRdance de vieux camarades, natu-
rellement; car on était averti que
tout essai de consolation était inutile
Elle porterait son deuil touto ea vie!

C'était une affaire classée; m
il y a deux jours, les journaux m'ont
appris son re-mariage! Et quand je
relis toutes ses lettres, je me deman-
de avec inquiétude, quel est le rôle
réservé à ce deuxième époux, qui
n’est pas né sur les côteaux fleuris?
Au moins, s’il y avait une nouvelle
guerre, pour le grandir aux yeux do
sa femme ot la laisser dans l'extaso
avant qu'elle ne connaisse les petits
défauts do son seigneur et maître!
Mais ln Ligue des Nations est en ploi-
ne activité et il n'y aura plus de chi-
cane, en Europe! Le nouveau marié
Ne rencontrera pas la mort, ni le
poison, mais le potit commerce et les

petites affaires, qui n'agrandissent
pa les putites ames. Sa femme ap-
prendra que la vie n’est pas une Îtn-
gue chanson, Ni un long sanglot,

Une vie monotone et bourgeoise la

fera descendre dos régions ouatées

de l’idéal. Elle criera au martyre,

sans doute, mais au fond, c'est le

meilleur remède aux personnes en

mal de romanesque... ...

Et j'ai soubaité que ce mariage
soit le commencement d'un bonheur,

sans mélange. Mais en pen

sum, À l'autre, si grand, ai
noble et si parfait, je lui dis, au

fond de l'âme: “Dors en paix, dans

  

 
 

idées! C'était l'être idéal, l'homme

main, Tout s'est arrangé Inguerre est GRAND PRETRE de

à peine dans son dernier quartier!

 

6 mois. ..$1.00

Etats-Unis, 1 an. ..¢2.00
6 mois... $1.50 1i

|

LE NUMERO: 3 sous,

JEANRIDDEZ
À l'occasion du prochain concert

de M, Jean Riddez qui sery donné

en la salle de j'Hotel de Ville, mer-

credi le 17 courant, nous sommes

heureux de reproiuire les quelques

notes biographiques suivantes sur

cet artiste:

Na à Lille, où il fut d’abord élève

de l'Ecole des Beaux-Arts ou il ob-
tint son brevet pour l'enseignement

du dessein, il fij ensuite ses études

musienles au Conseryatoire de en

ville natale. Deux ans d’études, il d'é-

croche ses Jers prix: de Chant et de

Déclamation lyrique à Punanimité,
hoursier de sa ville et du à “parte-

ment, le Conservatoire do Paris lui
ouvre ses portes ct dès son premier

concours, il est acclamé par l'Opéra,

nanti de deux seconds prix. Il dut

pourtant renoncer à cet engagement

par suite d'une ineartade de son ca-

marade Housselière, engagé comme
lui à l'Opéra, et qu’on obligen nux
trois années d'études réglementaires

11 subit de ce fait Je même règlement
st obtint aux concours suivants les
premiers prix de Chant, «d'Opéra,
d'Opéra-Comique, Engagé à l'Opéra,
il y débute dans le rôle du bouffon
de “RIGOLETTO” qui lui a valu
son premier prix d'Oplèra. Ce début

fut très remarqué et durant dix an-

nées, il entrerpréta sur Ja scène de
l’Opéra tous les rôles du répertoire
de ‘premier baryton. Interprète par-

tieulièrement goûté du Maître Iteyer

qui lui Lit confier “SPENDIUS”,
“NARI HAVAS", puis “IAMILCAR
de Salanmbô, “GRAND §'RETRE
et GUNTHIER de Sigurd, St-Saens

l'estimait particulièrement pour ses
intenprétations de HENRI VIII et du

Samson, J,

Massenet pour THAIS of Leroux

 

 

l'ont ravi à son épouse sans même pour le CHEMINEAU,
les consolutions “louchantes” d'une

Jean ‘Riddez fut en marge de
l'homme de théâtre, l'interprête de
beaucoup de nos jeunes nuteurs ot
dès classiques aux Concerts officiels
de l'Exposition, à ln Société des Con-
certs ‘du Conservataire, chez Lamou-
reux, chez Colonne, LE VIE DU
POETE de G. Charpentier, dont il
révéla les poèmes fauves dans beau-
coup de concerts symphoniques, eréa
LA VISION DU DANTE de Max
d'Ollonne, le BAPTEME DE CLO-
VIS, de Th, Dubois, MEROVIC de
S. Rousseau, LE ROI ARTHUR de
S. Lazzari.

Il chanta également les Cantates
des Prix de Rome: Caplet, Maurice

Ravel, Gallois Gnithard, Mare Del-
mns,

Son répertoire est immense, il par-
tagen 5cs succès dans le domaine de
l'Opéra en Amérique, avec Caruso,
Zenatello, Clement, Laffitte, Jour-
net, Léon Rothier, Mardonez, Geor-
gette Leblanc, Garden, Edvina, Ma-
rio Gay, Carmen Melis, la Destyn,
Marcel, Courso, Marcoux, Huberty
et enfin Evelyn Scotney, une étoile
du Métropolitain, qui fus son élève,
11 fit à Boston trois saisons, réenga-
Ré trois fois à l’Opéra. Il fut à Lyon
l'enfant gâtë du public pendant cinq
saisons, avant et après son retour
d'Amérique,

Officier de l'Instruction publique
depuis 1907, Membre du jury au
Conservatoire de Paris, Jean Riddez
e'est depuis toujours, consacrer à

enseigner ce qu'il glanait au cours

d'incessantes recherches, sur les

Questions si controversées des règles

de la meilleure émission.
Ses aptitudes médagogiques, ont

été consacrées mar le succès de ses
nombreux élèves, et par les apprécia-
tions les plus flatteuses des plus
hautes compétences.

XXX  

—Le due d'Orléans Louis ter de

France fut assassiné en 1407 par

les gens de Jean sans Peur.
oe

—Victor Hugo est né en Grenoble

Son premier volume paru, alors

qu'il n'avait que vingt ans.
200

—De 1543 à 1598 les Français

ne s’occupèrent pas du Canada,
cee

—Napoléon Ill est mort en An-

gleterre çn 1878.

 

ton champs de braves! Par son maria.

£e, un homme promet de te rappeler

souvent au souvenir de celle que tu

as aimée, entre doux batailles. Et

peut-être dans son foyer, quand le

baromètre marquera l'orage, ils to

ploureront,. - . .tous les doux!

JEAN DES BLES .
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145 sénateurs sous les présiden-| par les principaux officiens de leurs

ETRE SOUTENUE| ces d’honnsur de M. Mario Roustan

|

départements. Les directeurs de l'As-

 et de M. Henri de Jouvenal, nncien

|

sociation Canadienne des Bonnes

Souscription nationale pour suppri-|délégué de la France à la Société

|

Routes ont réalisé que leur organisa-

mer les guerres

Une souscription nationale est ou-| Merlin,

verte dans tous les journaux pour ai

des Nations ot sous ln Présidence ef-| tion peut arriver à obtenir les meil-

fectiva de M. le docteur Fernand |leurs résultats en coopérant étroite-
ment avec ceux qui doivent dépen-

310 députés sous les présidences #ër l'argent, dans les diverses pro-

der l'oeuvre moodinie, “Pour suppri-

|

d’homneur de M, Aristide Briand, dé- vinces, pour l’amélioration de la voi-

mer 4» crime: La Guerre” (siège: [légué permanentde In France à la

Paris, 30 rue de Rennes Ge, i péali-

|

Société des Nations, M. Painlevé, mi-

nistre d- la Guerre, M. Henry Paté,

Le temps n'est plus de considérer M. Jean Hennessy ministres et sous

- ln suppit.ssion des guorres comme u- la Présidence effective de M. Paul

ser le Plan Renri-Demont,

topique, un jour viendra où l’horri- |Marchandeau, maire de Reims,

- ble fléau cessera d'exister. : \

Des bonnes volontés: Avocats, Ju-| ©ns adhérentes et 101 comités,

ristes, commerçants, fonctionnaires,

Par 236 Fédrations at Associati-

Manquant de ressources pour con-

rie. Jusqu’ici, toutes les provinces
canadiennes, à part FIle du Prince.

Edouard, ont reçu, dans leurs limi-

tes, le Congrès annuel de l'associa-

tion. ,
On mentionne que le Canada,

aujourd'hui, possède 155,753 milles

de voirie amélioré: ce qui représente

un mille pour chaque groupe de 61

personnes formant sa population. Si

industré:ls, employés, ouvriers, lut- tinuer ses conférences en Allemagne tous les automobiles appartenant à
tent avee énergie ot méthode pour y

parvenir.

Hs propagent dans tous les pays

un plan dont je protocole de 1024,

Locarno en 1925 et le Pacte Briand-

Kellogg de 1928 me sont que des éta-

pes d'acheminement.

Cette “oeuvris crée un vaste cou-

rant d'opinion universe] en faveur

de la Société des Nations pour ai-

der celle-ci à confier aux éminents

juges d'« là Cour permanente de jus-

une souscription mationale,

et pour entreprendre su propagande

à travers les Balkans, l'Italie, l’An-

gleterre et l'Amérique, elle ouvre

des citoyens canadiens étaient placés,
on même temps, sur les roules ninsi

améliorées, on ne compterait que six

voitures sur chaque mille de la dis-
Ses misionnæres conférenciers qui|tance amélionée jusqu'ici,

se dévouent pour le bien de tous doi-

vent être soutenus «of encouragés,

Les sommes, même des plus modestes

seront weçues avec reconnaissance,

soit dans chaque journal, soit au siè-

ge de "Union Universelle “Pour sup-

primer ce crime: La Guerre”, 130

Ces intéressants détails ont été
recuillis par les officiers de l'Asso-

ciation Canadienne des Bonnes Rou-

tes dans le but de démontrer le dé

veloppement extraordinaire des moy-

ens de transport dans le pays, en plus

des systèmes de chemins de fer et des

—

PETITES ANNONGES
 

ON DEMANDE:— Vieux timbres

pour une bonne oeuvre, envoyez-
nous vos timbres usagés, Les rares

et vieux sont encore plus appré-

ciés, Une récompense proportion-

née à la valeur vous sera envoyée

si demandée. En ce cas mention-

nez bien votre nom et adresse,

L'Echange Postale, Casier 301,

Waterloo, Qué.

81-7-14,

 

Brilé par le Soleil.

Le Liniment Minard, apportera

un soulagement, immédiat,

  
OF

 

e laissez pas vos

pneus gâter vos

q
    
  

   EE
S halTre (

  
ORSQUE vous décidez de faire un voyage, soyez cer-

tain de vos pneus, Vous n'aurez pas de plaisir si

vous craignez que vos pneus éclatent,

Venez nous voir et permettez-nous d'équipper votre

sauto de pneus Dominion, Royal Cords ou Royal Masters,

Ils sont assurément une bonne base pour une vacance

sans trouble.

 

Mme. * ri Pari 1,
tice internationale ou i une commis.

|

Ye de Rennes Paris (Ge.).; ; , [routes modernes au taux d: 6,99)

sion officielle de grands Juristes liée Los sommes sousgrites doivent €- milles par année. Au cours de 1028,

laboration immédiate d’un droit des |trë adressées au Compte chèque pos-! on estime que 6,999 milles te boule-
Nations et d'une constitution mon-|tä! “Pour supprimer ce crime: La vardg ot grandes routes ont été ter-|
diale aux Organes. 1x Législntif, Guerre” € B61. 07 Paris (Ter) minés. Cette année, le programme -
2e. Judiciaire, Je, Exécutif avec une XXX. est encore plus eonsidérable et

D
  Nous avons une confiance absolue en ces pneus Do-

minion. Nous les avons surveillés en usage et nous

savons qu'ils vous donneront le millage.

 

 

Les pneus Royal Cords Dominion sont le standard par

quoi les pneus sont jugés — les Royal Masters sont dans
  

 

police mondiale, des Commissions de| CONGRES DES BONNES ROUTES ln s'attend à ce que 7,600 I ISEZ une classe par eux-mêmes. Nous avons les pneus Do-

contrôle et de surveillang, un Mi- milkys de chemins seront com- ! minion dans toutes grandeurs à des prix populaires.e rveit ' | 5nistére de ln Police internationale, Des renseignements de ln plus| La distance totale couverte par les LE |

|
ote, . définis en détails dans un vo- haute importance ont été fournis aux

|

boulevards et routes modernes du
lume de 300 pages, membres de l'Association Canadien-| Canada est près de quatre fois plus

Les prof:1s conçus par ces grands s dé ;juil proj 5 ; cu hoy es K auzewas 91302 ‘s quoy seuuog sop ou considérable que la distance couver-
sera S [8 as | ; 1 ‘ ï

3 Juristes seralent présentes à une as-| en rapport avec les préparatifs qui|te par ses voies ferrées. La om

DOMINION TIRE DEPOT
...Hubert & Jolin |
Jan, W, ‘Crandall »

 
domble de Genève ot Preis sont faits pour leur congrès général| totale de tous les boulevards exis- DE |
consacrés en-droit ot codifiés pour annuel qui doit avoir lieu à Charlot- tant au Canada est de dix foison . . ati a s plus
aussitôt recevoir fleur { application) totown, Ile du Prince-Edouard, les grande que celle couverte par ses WA I EF RLOO!
par les 52 Etats membres de ln So-|17, 18 et 19 septembre prochain. chemin de fer.
ciété des Nations, Aux bureaux-chefs de l'association

Les difficultés de ln Commission à Montii:al, on a reçu de hon. J.-M.

NH
°

 

  
 

 

du désarmement et du comité des McIntyre, ministre des Travaux Pu-

experts montrent l'extrême urgence| blies de l’ILe du Prinee-Edouard, l’as-

À aider cette oeuvre patronnée par: |surance que la population de cette

Deux groupes parlementaires: province, eat on me peut moins in-
téressée par le travail qui sera fait

Au Cours de cette importante réunion

On a pris les dispositions vouluet
pour que la première session du con.

grès soit tenue dans la fameuse cham

Lre de ja Confédération; c’est dans

cette chambre du Palais législatif
qu'eux lieu In première discussion sur

d'union ‘des provinces canadiennes.

Les autres sessions au “Beach Grove O

Inn”,
Des lettres reçues à Montréal in

diquent clairement que Terreneuve
est aussi grandement intéressé à ce

| rand congrès, Ce pays délègue Thon;

| W.-R. Ribbs, son ministre des Tra-

vaux Publics comme représentant of-

ficiel, parce que Terreneuve réalise

maintenanit la grande valeur réelle

de la voirie améliorés, comme attrait
particulier pour les touristes, tout

pour faciliter le transpor, général.

 

 

/,
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‘Evitez les mouches
avec la

LESSIVE
GILLETT

Unecuillerée à thé de
Lessive Gillett répandue
dansla boîte aux vidan-
fes empêche les mouches
de se multiplier.

*  Employez la Lessive
Gillett pour nettoyer et
désinfecter. Q-

  
        
          

        

      

 

Ce qu'ils préfèrent dans
DOW OLDSTOCKALE
C’est l'exquise saveur de < 8
cette bière qui fortifie 9 

Certains des principaux officiers de .

Coûte que l'association sont ceux qui sont em- ?actiondesorganes.J = .

peu mais ployés par les divers gouvermements + \ ;

toujours efeC +provinciaux dans la construction de - ’

fective. la voirie. Les ministres de la voirie

 

des neuf provinces ont promis de °
| rae des efforts pour assister per- si I

sommellement au congrès, et, s'ils ne 7 = !
 

le peuvent, ils se feront représenter «

À  
      

 
    

Aucours de leur superbe randonnée de 21 jours à travers le Canada, |
les touristes qui feront le voyage de l'Université do Montréal du 6 au 27
juillet, auront l'avantage de faire plusiours oxcursions en auto, surtout
dans les Montagnes Rocheuses,où 0e mode do locomotion leur faciliters |
l'açoës do nombreux endroits pittoresques que no dessert pas le chemin |
defer. On aperçoit ioi un auto-car sur la route qui conduit du lao Louise |
eu lac Moraine, trajot que feront les voyageurs de l'Université.  



  
+

 

-d'ignorence, l'indifférence et le dé-
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UNE CONFERENCE MONDIALE
EN FAVEUR DES ENFANTS

INFIRMES

Un système n été élaboré par le-
quel le trafic sera dirigé vers le luc
Erie ou le lac Huron, chaque fois
que les agents du gouvernement con-
centreront leurs efforts à ja riviere
Detroit,

«La Free Press” dit qu'une réun.un
secrète de gros cuntrebundiers a. tou-

les ports d'entrée le long de la fren-
tière canadienne a eu lieu @& Looe,
près de Detroit,

La “Detroit Free Pres” di yu:

gigantesque combinaison de contreban
diers des Grands Lacs n ét. for:

pour faire la lutte aux organ:sats
du gouvernement fédéral ch
faire cesser la contrebande. La nouvel

le association a des ramifications de

Buffalo & Mackinaw.
XXX.

PROBLEMES PRESSANTS
POUR LES ElAÿS-UNIS

Une cdnférence mondiale en fa-
Vous Es Caranalban, À LAqUele

 

lérents pays, des sus. ais ou =
sonnes s'intéressant aux oeuvres so-
Clues, aura ued a

  

buses
atéo0s UV 2 GOUL Le CCLN. ANNÉE,

Tuas es pays Clu, s qui vat

 

CRuEprs de poleer seoours a leurs
eMieuls aafiumes sercnt sl présentés
À cette confvence, Des augu's de
toutes les parties des Amériques du
Nord & du Sud et de l'Extrême-0-

se préparent actuellement à y
Les indicat’ons sont que

érence sera tout-à-fait repré-
sentativls sous tous les rapports,

M. Edgar F. Alien, d’E.yrin, Ohio,
sider de la Soc‘âté Internat'ona-
le pour les Enfants Infirmes, ou-
vrira la confirence par une cause-
rie eur: “L'évolution “lu probleme d+
l'enfant infirme,” M, Alen fera une
revise du travail aecomoli par ceux
sui eurent à stiime er

  

 

  

 

Les mariages à la Bm Lindsey,

l'augmentation d-:

nution des mariages ot Je malthusia-

nisme, ont été passés au crible à la
convent'on du synode luthérim te-
nu rlzemment à Riv

On a fait remarquer qu’au train
où vontles choses, ua <anrt de +
riages eJlébrés aux E-- 21
1950, & » termineront par le divorce.

“L'Eglise luthérienne prie pour
que esse celte déchéance sociale qui
fait du mariage une simp], affaire de
commodité, passible d’être mise de
côts pour toutes les raisons imagi-

Gs ine 

TAul JE Count mainei a

propriées, avan. d'en arriver à lt »-
que actuelle ou des organisations gou
vernemental s prennent la responsa-
bilità de la situation, et où les pa
{rons trouvent un travail que des
Personnes kandicapées peuvent faire.

Tous les aspects importants du; ie nables, et (dont on ne cavuve renproolème des eruats infirmes Be gans ln Bibl”. à déclaré l'diteur
Tont discutés à fonds par des EX" du journss amérean “ec.Flirts ‘des pays rep:éseuslis à la thoran.”
convention. Les sujeis germaux qui
seront traités sont les suivants:
trouver les enfants infirmes; exa-
men et usagnostic; hospitalisation;
soin et <mtraînement pendant la con-
valescence; l’ducation de l'enfantin-
firme; entrainement professionnel et
plac.ment des enfants; et prévention
des causes d’infirmités,

Des arrangements ont été faits
pour permettre aux dillég.is de vi-
siter les principales institutions eu-
ropd.anes pour les enfants infirmes,
oil les principaux orthopédintes ae
YEurope ont acquis leur expérience
et où ils pratiquentleur art.

AA.

LES NOTRES A L'HONNEUR

Le Rév. Martin Walker rend la
femme responsable de 1 majeure
partie die cas de divorce, et de la
diminution de la natalité, purce qu.
le refuse la maternité, et il ajoute
que la base du mal st la perte de
la religion,
Comme remède à la situation, M.

Walker a suggéré j'uUnuornzaliva ues
1018 dU DALE Ca LL 20

qu'une plus granct . sévérité à lumis-
sion dog |ences dem Le.

= aA 

La longueur ‘Ju Pont Victora est

de 1 mille 1,4,
en

La ville de Venise est constru'te

sur 20 îles et possède 400 monts.

 

 

 

 

Nous apprenons par un journal
d'Albuguerque, Mexique, une nouvel-
Es qui montre que les Canadiens-fran
¢ais savent se gagner une place d’hon
neur à l’étranger aussi bien qu'au
Pays.

M, Adélard Chauvin, qui est origi.

LISEZ LE * JOURNAL

DE WATERLOO *1
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Loognées en sauvant des homme

 
 

COEUR DE FEMME i
 

(Suite de la puye 6) i
 

Pleura elle, en les regardant rou,

puis, quand «He se [Ut essuye ses yo.

dans unrire de triomphe, Le 5 verm.

“Ah, les bon gars que vous eus.

Et elle s'enluit epelgue, sun

qu'elle allait se remettre à p.eurer e,
pensunt à son Mois,

Au mur de sa petite suis Imvuv..

de cerisér lusant, it y avan, vu

petsue au milieu des medaules ga  
Uae i

bele phutographi da héros,

Mariann:k y vint coller ses 1

dans un soupir, elle demanda:

content, toi?”

Le soir de ce mêmejour,il y avait

grande fêt» chez Le Bars; sauveteur

et naufragés, autour de la méme

table avaient réuni les camarade -

rentrés au port après eux, et l’on b-*

à la eanté de tous.

Müryvonne d’ailleurs avait été ln

pr mière à demander In place han.

neur pour Mariannik; lorsque le Co-

zanet voulut memercier Pierre Lo

Bars, celui-ci déclara: “Non, ie n’ac-

cepte pas... C’eæt à Marinnnik que

nous devons tout!”

Elle eut beau s'en défendre; il lui
faMut rerevoir en face ‘une bordé "

de compliments. Et LeBras, philozn

rhe sane le savoir, émit cette réf'e-.

ion: “Les murach § of la fares, of

ea wane vost da nas pâppes mate ‘-

coeur. mes Anfants. C4 none vie-4 3
mas pad0

  

(La femme chez Met

LEON BERTHA"""

XXX  

DOULEURS RHUMATISMALES
 

“J'ai souffert pendant plus d- 20

ans de doul urs rhumatismales san

qu'aucun traitement ou remède a

jamais pu me procurer un soulage.

ment durable,” crit M, M, Sharmade

Peterson, Sask., “Je commenc:* à

«mployer il y a un an le Novoro dn

Dr. Pierre et les douleurs dispæru-

rent rapidement. Je me sens bon an

puis cetse époque” Des milliers de

personnes souffrant de la même ma-

nière ont attesté les effets saluta” -

de ce remèd . végétale bien connu.

Les droguistes ne peuvent le procu

rer. Ecrire au Dr Peter Fahraey anc

Sons Co, 2501 Washington Blvd

Chicago, TH.

Livré ex mpt de douane au Car-d  

Compare…
STUDEBAKEWR°S

 

Compare this smart new six, by the Builder of Champions, with
cars that cost more. Compare it fur stvle—tor fine-car beauty of
line, and color and appomements- fat roonnness and nding case!
Compare it for speed and SPURL, remembering ats gallant predecessor,
the champion Dictator which sped 5,000 miles in 4,751 munutesl

IIS-inch toheelbase,

Rubberenginemountings andsronze-hocked
and babbitt-faced crankshat hearings no
vide maximumlife and smoothness,

safer ard permitting graceful lowness of
budlines.

Hardware of soft silver finish, further
bcautifed by an artiste design.

Full-wision, full-ventilating bodies of steel
over hardwocd foundation—the accepted
fine-car coacneraft.

Lanchester vibration dampener,

 

Timken tapered roller bearings in rear a sle,
front and rear wheels and steering knuckles Onc-picee steelcore safety steering wheel,

Adjustable steering wheel and front seat.

Amplified-action 4-wheel brakes which stop
The Dictator in half the distance accepted
asstandard.

Turnish-proofchromium platingover nickel
on all exterior brightwark.

Oil filter, gasoline filter and crankcase
ventilating system insure maximum engine
efficiency.

Fuel pump insures constant, adequate flow
of gasoline,regardless of speedor grade.

Thermostatically controlled cooling system
retards flowofwateruntil motorhasreached
precisely correct temperature fur highest
operating efficiency.

Coincidental lock to ignition and steering.
The Dictator may be driven 40 miles per
hour the dayit is delivered—the result of
advanced engineering, precision workman-
ship and careful inspection.

 Double-drop frame of new, compound
flange design — far costlier but sturdier,

59 Studebaker and Erskine Models—$1095 to $3395

C. W. Miller, Agent, Grand.

T
E
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 naire de Chateauguay, . Q., habite
Albuguerque depuis bientôt vingt-|
cinq ans, et s’y es: acquis une foriu
ne importante,
Un journal de cette vie nous ap

Prend qu’il vient de terminer la pus
Revue d'actualité Jrontenac ~ ~
 

 

grosse transaction immobilitre dans D
cette ville depuis dix ans. li a vendu n
au prix de $100,000, un immeuble ;
dont {] était propriétaire depuis quin-
ans. M. Chauvin 9 deux frères: le ;R. P. Wilbrod, de Syracuse, N. Y.. e: A
Oscar, de Montréal, Il et aussi le à
cousin germain de Mgr. G, LePail- ’
Jeur et de Mgr. J. Allard. Pp

XXX.
POUR LA PROCLAMAION DU

DOGME DE L'ASSOMPTION

Le “comité national italien” pour
la réforme des modes féminines an-
monte l'ouverture d’une campagne
pour la proclamation immédiate par
de pape d'un nouveau dogme, celui
de Ja sainte Vierge “montée en corps
au cigl”

Le comité a adresgé le message
suivant au peuple italien. “Une mou-
velle ère de paix dt de réjouissanc.s
s'ouvre pour l'himanité souffrante
sous les signes augustes de la Reine
d’amour, Marie. Une nouvelle étoile
apparaît à sa couronne; un nouveau
signe de son triomphe royal Le dog-
me de l’Immaculée Conception a été
proclamé, il y a 75 ans, offrant au
peuple la paix.”

“Aujourd'hui, aJors qu’il est habi-
tué à ne plus respecter l'innocence
et In chasteté des enfants”, continue
le message du comité, ‘la Vierge
Marie attend de nous un autre hom-

 
 

   
not! police
- ét vite versa

L'équipe de
mage, elle attend que nous lui of- baseball estfrions un signe de rédemption et d'a- de retour pourmour, Hâtons ln définition de la doc- UK mois —
trine de son triomphe corpore), Ai-
dong à la disparition de tout obstacie
au parfait développement de la croi-
sade contre les modes ind'scentes.”
Le comité fera appel aux catholi-

ques du monde entier, demandant que
des pétitions couvertes de signatures
eoient envoyées au Pape le plus tôt
possible.

 
 

 
 XXX.

GIGANTESQUE COMBINAISON

“Les contrebandiers”, écrit la
“Free Press” ont ourdi un service
d'intelligence extraordinairement é-
tabli aux points stratégiques le long
de la frontière et tout ce qu'il faut,
sera à la portée des contrebandiers,
chaque fois que l'endroit sera com-
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Ll Marativement libre d’intervention fé- CS Coa.
dérale.

Evidemmebt New Yorte
à été séduit par
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   fre remparer .

Les gourmets de Montreal
ont eu leur premier

estin et sont reutrés
chez eux remplis de

leur su) et

  

     

    

 

Encore va autre qui
veut le fître de

champion. de la boxe
poids-lcord.
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GRANBY

Lundi dernier a été célébré dans;
Téglise de Notre-Dame de Granby le

chic mariage de Mlle Noella Demers

fille de M. et Mme J. Demers à M.

Félix Lacroix fils de M. et Mm, Na-

poléon Lacroix et frère de Mme Al-

fred Beauregard de notre paroisse.

La bénédiction nuptiale leur fut don-

r'e par M, l'abbé J. O, Ilébert eha-

pelnin des membres de la chorale de

Granby dont le marié fait partie, M.

J. Demers accompagnait sa fille tan-

dis que M. Napoléon Lacroix servait

«le témoin à son fils. La mariée qui

avait pour la cérémonie une toilette

blanche d'Enfant de Marie, portait
une jolie montre en or verte, cadeau

du marié, Agissaient comme filles

d'honneur Miles N. Labrie et B. Do-

mingue. Durant la messe un joli pro-

gramme musical fut exécuté par les

membres de In chorale de Granby,

Son bouquet se composait de lys et

d’ocillets. Après Ja cérémonie un suc-

culent déjeuner au buffet fut servi à

la résidence de M. et Mme J, Demers

parents de la mariée, tout était dé-

coré avec goût ct un grand nombre

«de parents y ont pris part.

Dans le cours de la matinée M. et

Mme Félix Lacroix sont partis pour

un voyage À Québec, Ste-Anne de

Beaupré, le Cap de la Madeleine et

autres endroits,

Pour Je voyage Mme Lacroix était

très élégante dans une toilette del
crépe-plat brun coco, avec petit cha.

peau combiné feutre et ruban gros

grain de même teinte,

A leur retour, un grand banquet

eut lieu chez M. et Mme Napoléon

Lacroix, parents du marié, les sal-

Jes étaient artistiquement décorées

nuances diverses ct uné table chargée

de mets succulents attendait les invi-

tés qui y étaient nombreux. La soi.

née fut des plus réeréatives, il y eut

chant musique et divers amusements,

tous se séparèrent emportant de

cette réunion un agréable souvenir

et souhaitant aux nouveaux époux

une longue vie de bonheur.
Les mariés reçurent de nombreux

et riches cadeaux qui furent admirés
de tous.

Nos meilleurs voeux,

Une Amie,

ALPHONSINE.

XXX.

VALCOURT

M. l’abbé Lalibarté nous quitte

poùr Lenmoxville.

C'est avec peine, que les paroissiens

de Valcourt ont appris le changement

de M. l'abbé Ant, Lalibenté, vicaire

en notre paroisse depuis un an,

M. Lialiberté emporte avec lui les

regrets des paroissiens de Valcourt

«+ son souvenir vivra longtemps dans

la paroisse; Chacun a connu son zè-

le, son dévouement inlassable pour

les oeuvres paroissiales, Aussi nous le

prions d'accepter avec nos remencie-
ments les plus sincères nos voeux de

 

 

  

 

In rue lorsqu'il fut soudainement

frappé par une automobile. Bien que

le conducteur appuya les freins sur

da machine l'enfant roula par terre.

Il s’en sauva avec de légères blessu-

res,
ane

M, et Mme Alfred Lambert Mme À

Plouffe, Mlles Jeannette et Dorothy

Lambert de Central Falls sont actu-

ellement dans les familes Udéric

Plouffe et Ulric Lebeau,

“se

Les membres du Cercle ies Frances

Rieurs dont M. l'abbé Laliberté était

directeur, où il s’est dépensé là enco-

re avec le môme zèle qu’on lui con-

nut toujours, ont appris avec regret

son départ si inattendu.

Avec leur profonde gratitude le

cercle des Francs-Rieurs forme des

voeux de bonheur, exprime le désir

de revoir souvent leur ancien direc-

teur qui ne connaît que des amis à
Valcourt,

 
 XXX

South Stukely
Mme M. Tremblay de Barrie Ver.

mont est en promenade pour quel.
que temps chez sa belle-soeur Mme
B. A. Langdeau,

“en

 

M, et Mme Georges Martin de
Waterloo, M. et Mme Albert Poirier
de Montréal, étaient dans notre loca-
lité dernièrement.

“ee

M. et Mme Georges Beaudin ainsi
que leur fils Jean-Paul étaient de
passage i Winooski Vermont récem-
ment en’ visite chez leur fille Marie-
Blanche,

"ee

Miles Alice et Donalda Potvin de
Granby, sont venues passer quelque
temps avec leur cousine Mille Louise
Langdeau.

XXX
FOSTER

M. et Mme H. Bénoit recevaient
dimanche la visite de M,_et Mme A.
Guérin, M. et Mme E, Gaudreau et
leur bébé, Normand, M. Charles Emi.
le Guérin, tous de Farnham.

...

M. ot Mme À. Larivée et leurs en-
fants Léona, Thérèse, Roger et Pau-
line sont allés à Farnham chez leur
mièce M. ct Mme A. Lussier.

ore

Mile Marie Benoit est allée passer
deux semaines à Farnham chez M.et
Mme A, Guérin,

  

 

wee N

M. et Mme E, Ménard de Montréal
sont venus passer la fin de semaine
ci.

sor

| M. ot Mmo W. Thimmons et leurs
enfants sont allés à Orléans passer
une partie de leurs vacances. bonheur et de succès dans sa nouvel-

le paroisse.
sa

M, l’#bbé Bouchard, de Lennoxville
est nommé vicaire à Valcourt. Nous

lui souhaitons la plus cordiate bien-j
venue.

o

Miles Thérèse et Mercedèse Mer.
cure, Mile M.-Ange Chicoine de Gran
by sont parties pour une vacancechez
M Laurent Racicot et Mme Théotime
Bombardier,

“re

DECES
Samedi soir s'éteingnait à sn de-

meure Mme André Gélineau après
Une longue maladie, La défunte était
âgée de 39 ans et laisse Jans le deuil
outre son époux son père, M. Nap.
Grégoire; une soeur Mme Adélard
Dufresne de Masonville, un frère M.
Georges Grégoire de Valcourt,
Lesfunérailles ont eu lien lundi à

Notre-Dame de Bonsecours,
Nos plus sincères aympathies.

see

M. Dalphis Peltier, Mlle Lucille
Peltier et Mme A. Dupré ainsi que
t curs enfants de Southampton Mass
ont visitd M. le-notnire Peltier et la)
famille Geo. Cousineau ces jours-ci. :

ave

Mme Joseph Dupaul, M. et Mme
Léopold Dupaul, M. et Mme Armand
Daignault, Miles M.-Anne et M.-Jean-
ne Dupaul ont visité les familles Tho
Dupaul et Wilfrid Ledoux à Water-
Too.

"ee

M, et Mme Albert Gravel, Mme
David Gravel et Calixte Gravel, de
Pawtucket, ont visité des parents et
amis, à Valcourt,

see

Enfant blessé par un auto.

|
(mount «st actuellement dans sa fn

|!
|
1

|

.
M. et Mme W, Fortier et leurs en-

ants nous ont quittés cette semaine
pour aller demeurer à Lennoxville où
|M. Fortier vient d’être promu par lu
compagnie du C.P.R.

Là

M. Gérard Larocque est revenu
leette semaine d’une promenade d’une
| quinzaine à Montréal chez des pa-
rents,

oY)

Mlle Yvette Bourbeau de West.

mille pour des vacances d’une couple
de mois,

es

Mme B. A. Langdeau, Mile Marie
Louise Langdeau, MM. Alphonse ot
Gilbert Langdoau, étaient les hôtes
de M. et Mme Léo Bourbeau, diman-
che,

ee

Mlle Yvette Bourbeau, M. Léon
Bourbenu sont allés à Montréal cette
semaine,

“re

M. et Mme D. Bourbeau, M, ct
Mnie Z. Dufresne sont al}s dimanche
à Waterloo assister aux funérailles
de leur cousine, fillette de M, ot Mme

Léon Beaumont, décédée In semaine
dernière.

SQUTHERNà CANADA
Dividende FOWER COMPANY
ordinaire UMITED
N DIVIDENDE de vingt-cing cents (150)Re STION ORDINAIRE SANS VA:LEUR AUFAIR DE LASOUTHERNCANADAWER COMPANY LIMITED pour les troismois terminés le S1 juillet 1920 à êté déclarépayable Te 15 août 1029 eux ires enre-Wistrée À Ia date du 31 juillet 1929.

  

 Jeudi dernier Charles Emile. en-
fant de M. A. Bombardier traversait

 

Par ordre du conseil d'administration.
L. C. HASKRLL,

FULFORD
 

Hervé de St. Joan, sont venus men-

dre visite a M. Eddie Jolin,
see

M, Delphis Huot, de Montréal,

passe quelques jours & Fulford.
"ee

Mile Clair: Duquette passe quel-

que temps chez ses parents.

XXX

AVIS DE VENTE
AVIS PUBLIC est par le présent

donné que les TERRES et HERITA-
GES sous mentionnés ont été saisis
et soront vendus aux temps et Iÿ.ux
respectifs, tel que mentionné plus

 
 

 

Canada,
PROVINCE DE QUEBEC,
DISTRICT DE BEDFORD,

COUR DR MAGISTRAT

DE GRANBY,
Demanderesse,

ve
NAPOLEON COUTURE,

Défendeur.
Comme appartenant au défendeur.

le coté oubst de lu rug St-Chorles,
dans le village, maintenant cité de
Granby, détaché du coin sud-est du
lot numéro quatre cent soixante-dix-
sept (477) des plan ct livre d- ren-
voi officiels du cadastre du village,

et demie en front de la ligne sud du
dit lot 447 longeant le côté
Ouest de la dite rue St, Char-
les et la même
arrière sur une
dix-huit perches, avec cng.mble
deux maisons d'habitation et autres
édifces susiéirgés;

Pour être vendu à la porte de
l’église porossiale de Notre-Dame de
Granby, en la cité de Granby, dit
dictrict, Ye VINGT- QUATRIEME
jour de JUILLET 1929, à DIX heu-
res du matin,

Bureau du shérif C.-B. JAMESON

Sweotsburg, Qué., le 17 juin 1929,
3359—25-2

AVIS PUBLIC est par le présent
donné que les TERRES et HBRITA-
GES sous mentionnés ont été saisis

M. et Mme Jos Jolin et leur file |©t seront vendus aux temps et lieux
respectifs, tel que meritionné plus
bas.
FIERI FACIAS DE BONIS ET DE

THRRIS,
Canada,

PROVINCE DE QUEBEC,
DISTRICT DE BEDFORD,

COUR SUPERIEURE
No. 904

DAME EVELINA PREFONTAINE,
Demander.sse;

"V8
NEWTON ADDISON MEYER,

Défendeur,
Comme appartenant au dfendeur.
Un emplacement dans I» village si-

tué du côté ouest de In ruc -Duffe-
rin, dans la cité-de Granby, distriit
de Bedford, comms- étant ln partie
est de la subdivision des lots quatre
cent quarante-quatre dix neuf, (444.
19), et quatre cf nt quarante-quatre-

bas. i 44 iy
FIERI FACIAS DE BONIS ET DE |iii an cools du plan officiel du

TERRIS, villag: de Granby ci haut mentionné,
les dits parties de lots mesurant tou-
te la largeur des dits deux lots sur
cent quarante pkds de profondeur
À être mesurés du côté ouest à la rue
Dufferin, avee lu maison d'habitationNo, 258, t autrs ‘bâti AricaLA CORPORATION DE LA CITE et autrs bâtisses dessus érigées,
Pour être vendu à la porte de l'é&-

glise paroissinte de Notre Dame de
Granby, dans la cité de Granby, dit
district, le VINGT-QUATRIEME jour
de JUILLET, 1929, à ONZE heurns
de Tavantmidi,

Le shérif,
Un certain emplacement situé sur |Bureau du shérif, C. B. JAMESON

Sweetsburg, Qué, la 18 juin 1920,
XXX.

Avis Public

 
 

 

maintenant cité de Granby, district| PROVINCE DE QUEBEC
de Bedford, mesurant quatre perchk s{ DISTRICT DE BEDFORD

COUR SUPERIEURE
No. 64,

DELPHIS DUHAMEL, boucher,
largueur

=

en]de lacité de Granby, district d» Bed-
profondeur «detford,

Dmdr.
Vs

LES HERITIERS DE FEU ADOL-
PHE LUSSIER, en son vivant, ren-
tier, de Virginia, Etats Unis d’Amé-
rique,

 
Dfdrs.

Ordre est donné au défendeur de
| comparaître dans le mois,

Le shérif |, Sweetsburg, ce 6 juillet 1029,
VOSTMtre PAUL PRO

Avocat du Dmdr, T. Biron
P, C. S,

 

—Monseigneur de Laval est mort
au Séminaire de Québec à l'âge de
85 ans en l'année 1708.

—Le collège do Montréal a êté
fond en 1773.

 

 

 

TEL. No, 10.

N. 0. ROOKWELL
Embaumeur et Directeur de ‘

Funérailles

BUREAU RUE FOSTER

Attention toute particulière don-
née au soin et au transport

des corps,

WATERLOO

Garage Casavant
Toujours en magasin, pneus

“FIRESTONE”et "GOODYEAR".

“Plate Glass” pour automobiles,
coupée de toute grandeur, sur

commande,
 

TEL, No, 10

JOHN J. PATERSON
Electricien

Installation de lumière et de
pouvoir,

Réparages — Fixtures.

Voisin du Magasin Henry Bird.
WATERLOO
 

 

EUGENE MORIN
TAILLEUR

Pour Dames et Messicurs

 

Habits faits sur commande,

Réparage, Nettoyage, Pressage,

Réparage de Fourrures.
 

Dans le local autrefois occupé par

le magasin Wilfrid Ledoux,

En face de l'Hotel du Canada.

WATERLOO
 

TEL. 123 W.
N'oubliez pas, messieurs, que je
défie qui que ce soit pour donner

MEILLEUR SERVICE ET
SATISFACTION

sur réparations de HARNAIS de
CHAUSSURES, BICYCLES ET
COUVETURES D'AUTOMOBILE. 

 

Service de chemin, jour et nuit,
 

Tel. No. 42 W. — Rue Main

WATERLOO.

 

 

R. Fred. Shaw
ASSURANCE, GENERALE

WATERLOO, Qué.

Tous genres d'assurances aux taux
les plus bas,  

  

Téléphone No. 19,

| Alfred Coté
BOUCHER

WATERLOO, P. Q,

CHOIX DE VIANDES FRAICHES

LEGUMES DE CHOIX

EPICERIES.

 

 
Théo. Dupaul
Directeur de Funérailles

EMBAUMEUR

Chambre mortuaire, Corbillards
auto et à chevaux.

Fleurs pour toutes les occasions

Tel. No. 247w. WATERLOO,

   L. J. FOURNIER, Waterloo, Que 
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Premier Anniversaire d‘un

-
° CHRYSLER MOTORS PRODUCT

veritable Succes.

 

=i=
= ;
= tion d’Ann
= ;
= à notre sa
=
= neur de la

+ =

I
ce

dissimulé),

 

invité à assisterà notre Exposi-

iversaire qui aura lieu

lle d’étalage en l'hon- -

création du Plymouth

du 6 au 13 juillet.

Coupé $820; Routiére (avec sidge

$850; Sedan 2 portes,

 Montréal, 28juin 1929. Secrétaire.

 

P
N

ll

‘Tue Roapster (with rumble seat), $850. Special cquipment extra ©
 

Le Plymouth pleine grandeur,

de fabrication Chrysler a juste

tn an d'existence — et quelle an-

née phénoménale de succès il a

eu!

Nous célébrons, tout cette se-
maine, le premier anniversaire

du Plymouth en tenant une ex-

position de gala des modèles

perfectionnés et des plus raffi-

nés lesquels rendent encore plus

remarquable le Plymouth actuel

dans la catégorie des autos à bas
prix.

Quand un auto devient dans sa

première année, le géant qu’est

le Plymouth—quand il atteint

la popularité dont jouit

le Plymouth—cet auto

doit certainement avoir

des mérites que ne pos-
.

 

= x

  

sède nul au tre auvo de sa caté-

gorie, eci est en substance l’his-

toire du Plymouth.

Le Plymouth est le seul auto-

mobile pleine grandeur à ce prix

ou approchant — le seul auto à

bas prix doté du cachet individu-
el et de l’élégançe du dessin

Chrysler—Ie seul auto à bas prix

possédant la souplesse, l’agilité
flexible, silencieuse si bien ca-
ractéristiques du génie mécani-
que Chrysler. Le seul automobile
à bas prix avec-la sécurité des

freins hydrauliques, à expansion

interne, hérmétiques et d'action

positive aux 4 roues,

Venez examiner le

Plymouth--Puis condui-

sez-le,
1. 0b. Winder

Vous êtes cordialement

8860; Touring, $870; Coupé de Luxe

(avec siège dissimulé), $870; Sedan

4 portes, $890, Tous prix f.b, Wind-

sor Ont, comprenant équipement ri.

gulier de la fabrique (transport et

taxes en plus) *

PLYMOUTH
L'AUTO PLEINE GRANDEUR AU

PLUS BAS PRIX Du

CANADA.

 

  

 

  
  
  

  

EXPOSITION

SPECIALE

D'ANNIVERSAIRE

de modèles

Perfectionnés Plymouth

Du 6 au 13 Juillet,

eof

: Alfred Choinière, Agent, Waterloo, Que.
‘  



 

 

  

48e Année. — No, 23.
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KNOWLTON
Lundi matin à dix heures se réu-

Nissaient à l'école No, 1 de la muni-
cipalité St-Henri de Brome, les mem-
bres de la commission, pour l’élection
de nouveaux commissaires ‘devant
remplacer MM, F. A, Lafontaine, et
Damase Delaire dont le terme d’of-
fice prenait fin.
MM. J, B, Laporte et Adélard St-

Martin furent élus. “

Dimanche à l'issue de la messe en

procédera it la nomination d'un pré-

sident et discutera des questions
d’une grande importance.

ren

Le concert annuel donné au bénéfi-

ce des oeuvres paroisiales aura lieu
le 18 courant.

Leg artistes au programme, sau-

ront par leur talent, rendre cette
soirée très appréciable. Le suecès at-

tendu ne cèdera en rien au résultat
des années passées,

Le prix des billets ‘étant de 50c.

une foule nombreuse est attendue.
A tous cordiale bienvenue.

wae

Mme J. N. Davignon en visite à

Shawinigan Falls depuis une quin-

zaine est de retour,
rou

Louis Hiller est présentement chez

ses grands parents, . et Mme J, N.

Davignon,
ves

M. et Mme E. E, Fleury, Miles Ju-
liette et Annette Fleury ont fait un
récent voyage A travers la Province.

"ee

Chez M. et Mme Donat Renaud,

depuis une quinzaine Mmes Valmore

Desroches et Lucien Gagné d'Holyoke

Mass, M. et Mme Laurent Tremblay

de Barry Vt, Mlle Adrienne Renaud

de Waterloo et M. Lionel Renaud de

St-Hyacinthe,
ves

Nombreuses sont les personnes qui

#e sont rendues à Granby le ler juil-

let sur Je terrain de l'aérodrome.
re

M. et Mme Réné Allard, de Sweets
burg, était chez M. ot Mme Alphonse

St-Martin dimanche dernier,
“os

MM, Armand et Rosaire Patenaud ;

 

ROXTON- FALLS
M. et Mme Napoléon Fontaine, M.

Arthur Catudal, M. et Mme Fran-

cis Bousquet ainsi que M, et Mme

Pierre Catudal, de Valcourt, étaient

en visite chez M. Honoré. Catudal.
ws

 

Mlle Gabrielle B.moit ainsi que

Mlle Léona Tatudal étaient en prome-
nade chez M. Honoré St. Jean, ré-

cemment,
ver

M. et Mme Arthur A. Jeannotte,

MHe Olivette Jeannotte, ainsi que

| Mme Adèle Chagnon, de Nashua, é-

taient en visite chez M. Ludgor Pe-

tit, niAR
….

Mme Zephir Grisé, de Drummond-

ville était en visite chez M. Joseph

Racine,
see

M. et Mme Alphonse Bélisle ¢-

tajent en visite à Roxton Pond, di-

manche.
eee

Mme Labrie, de Drummondville,

ainsi que sa fillett: Ida, et son fils

Albert, étaient en visite chez M, Ed-

mond Richard, dernièrement.
aes

Mme Clara Fournier, de Granby,

était de passage chez M, Hyacinthe

Bélisle, dimanche,
"ae

M. Omer Petit, M. Hervé Brisebois,

M. Alphons: Bédard et M. Rodrigue

Fauteux, étaient de passage à Asbes-

tos, lundi,
toe

M..et Mme Ovila Carignan et leurs

enfants étaient en visite à Roxton

Pond dimanche.
=.

NAISSANCE :— M. et Mme Cale-

son ont le plaisir d'annoncer à leurs

parents et amis, la nnissanc” d’une

fille baptisée sous les noms de Ma-

rie, Laure, Elise. Parrain et marraine

M, Henri Coderre, et Mme J, Caleson

oncle et grand'mère de l'enfant,

XXX

SAINTE-ANNE-DE-STUKELY

M, Joseph Plante de Waterloo, vi-

sitait dernièrement sa belle-fille Mme

Achille Lagrandeur,

  

  de Granby, chez M. et Mme Arthur

Renaud décemment. M. ct Mme J.-Bte. Dorais et leur

 

 

 

Tel. Bell 248.

REPARAGE —

 
HENRI LAPORTE

MARCHAND — TAILLEUR
MERCERIES

HABITS ET PALETOTS FAITS SUR MESURE.
NETTOYAGE —

SATISFACTION GARANTIE

EN FACE DU THEATRE STARLAND

WATERLOO, P. Que,

PRESSAGE

 

  

 

Avantde vous décider, voyez -

Le nouveau KELVINATOR

silencieux
Il est si silencieux, si doux même quand le moteur

est mis en mouvement ou
le nouveau KELVINATOR

arrêté, que vous regarderez
silencieux ot vous Vous de-

manderez si réellement il est en mouvement.

En plug de son silence, il offre une foule de nou-
veautés explirimentés y compris une Réserve frigorifi-

our la congélation rapide des desserts, un nouveau
moule en caoutchoue flexible pour couillette rapide des
cunes de glace et l'opération automatique,

Profitez lies avantages du KELVINATOR immédia-
tement, et de notre plan intéressant des Paiements dé-
fénts,

  
11 y a des installationsdeK

Southern Canada Poweï
M4 Company

“Appartenant à ceux qu'elle sert”,

Limited

ALVINATOR éléctrique pour
tout besoin commercial. ts

‘famille visitaient des parents à Gran-
by dimanche le 7 juillet

cre

M. et Mme Euclide Plante de No-

tre-Dame de Bonsecours, visitaient

chez M. Joseph Racine r écemment.
I!

M. Amédié Rainville et son garcon-

net visitaient la famille St-Pierre di-
manche le 7 juillet,

ee

M, et Mme Narcisse St-Pierre de
Granby, visitait dernièrement Mme

Damase St-Pierre,
ver _

M. ct Mme Rosaire Bourrassa visi-

taient des parents à Notre-Dame de

Bonsecours récemment,
‘en

M, Zéphirin Roy et sa famille de

Sherbrooke étaient les hôtes de M.
Emile Dorais dimanche le 7 juillet,

ve
Milles B. et C. Rondeau de Mont.

réal, visitent actuellement leur soeur
Mme Edouard Chaput,

ome

Violent orage électrique.

Dimanche le 7 juillet une violente
tempéte s'abattait sur notre petite

paroisse, Je vent, les ‘éclairs le ton-

nerre accompagnés de pluie faisaient

frayeur à voir. En partie tous en fu-

rent quittes pour la peur à l’excep-

tion de M. Henri Robidoux qui a cu

le malheur de subir eu une lourde per

te au cours de l'orage, 8 vaches et 1

boeuf furent tués non doin de ses
habitations: C'est le deuxième dégat

 

Au Bureau d'enregistrement

 

 

VENTE, 2 juillet, — Par “The

British American Land” à Eusèbe

Auger. Shefford.

DECES, 3 juillet. — De Pulgene.

Beauchemin. Roxton Falls.

TESTAMENT, 3 juillet. — De

Fulgence Beauchemin, Roxton Falls,

VENTE, 3 juillet. — Par Ger-

main Guillon à Stanislas Brouillard.

Roxton Canton.

VENTE, 3 juillet. — Par Albert H.

Ferguson à Elzéar Désautels, Can-

ton de Granby.
DECES, 3 juilLt. — De Théoti-

me Bombardier. Ely.

TESTAMENT, 3 juillet. — De

Théotime Bombardier, Ely.

MARIAGE, 3 juillet. — Entre

Bernard Milot kt Marie Anita Pon-

ton.
DONATION,4 juillet, — Par Fé

lix Desjardins à E, Desjardins, Snef-

ford Canton.

VENTE, 4 juillet.—Par No# Rien-

deau à Village de Roxton Falls. Rox-
ton Falls,

VENTE, 4 juillet. — Par Joseph

Grondin à Raphael Palerme, Can-
ton de Stukely.

VENTE,4 juillet. — Par Jos, Frs,
Tétrault à Malvinn Charbonneau,

Granby Canton.

BAIL, 4 juillet. — Par Sophronia

Westover et Al a Charlotte Ward.

Ville de Waterloo.
VENTE, 4 juillet. — Par Henri

Coderre à Kilda Auclair, Roxton Can-
ton.

VENTE, 4 juillt. — Par Li-
lose Bernier à Jos, Roussin. Ely

Canton.
VENTE, 4 juillet. — Par Joseph

St. Amand à Marius A. Bonneau.

Granby Cité.
VENTE,4 juillet, — Par L J. La-

pierre à Nam. Choquette, Granby Can

ton, ne
VENTE, 4 juilbt. — Par Salomon

Charron & Augustin Choinière. Gran-
by cité
VENTE, & julllet. — Par Frédé-

rie, W, Déragon & J. H. Leroux,

Granby cité
VENTE.5 juillet. — Par Fred W.

Déragon à Ephrem Racine, Granby

Cité, ;
DECES, 5 juillet — Di. Mathilda

Marseclou Granby Cids,

TESTAMENT, 5 juillet — De

Mathilda Marselou. Granby Cité.
MARIAGE, (5 juillet. — Entre

André Paul Martin et Gracia Yvon.

VENTE,5 juillet, — Par A. et A.

Choinière à Orpha Choinière, Gran-

by Cité,

VENTE, 5 juillet, — Par Orpha

Choinière à Jos:ph Gaumond. Gran-

by Cité.

VENTE, 5 juillet. — Par Emma

Dupré et Al à H, T. Cabana. Granby

Cité.
MARIAGE, 5 juillet. — Entre

William Morrisseau et Ernestine

Ruel.

VENTE, 8 juillet, — Par Ida Vad.

nais à B.njamim Bousquet. Ely Can-

ton

ECHANGE, 8 juillet — Entre

Corps, of the town of Waterloo &

Atlas Plywood Co. of Canada, Water-

loo, Ville.
ECHANGE, 8 juillet — Entre

Atlas Plywood Corp, of Canada et

The Roxton Mill Chair Mfg. Water-

loo, Vilkx ;

VENTE, 9 juillet. — Par Hegh|
Boyer è Alpha e Beaumont, as terloo, Ville.

caûsé par la tempête dans netre pc-

tite paroisse depuis la belle saison.

D y a à peine quelques semaines M,

Emile Dorais avait eu son tour, la

cheminée de sa résidence fut démolie
de fond en comble.

Belle réunion de famille.

Au cours de la semaine dernière
M, et Mme Edmond Casavant avaient

Calculez |

le DE SOTO est un

n’a obtenu le succès du DeSoto

re année sans avoir comme base

 

  
Aucuil C

des sa prem

lo bonheur de recevoir leur fils Ovila, Léopold Dorais s'étaient rend... à
parti il y a dix ans pour des pays| l'invitation do M. Casavant, et l’on
lointains. M. Casavant s’est établi à [passa de belles heures à enten .. le
Victoria Land uno îles situés dans récit toujours si intéressant que “ous

l'Océan Glacial Arctic, habitée do/donda M. Casavant de ses ve. .ges

peuple esquimaux. A cette occasion |et des coutumes et moeurs de: “en,

M. et Mme Edouard Casavant et Mill, |de con nouveau pays. M. Ca «ant
Paulletto Allaire de Notre-Dame de|est un enfant de la paroisse, -

Bonsecours ainsi que M, et Mme Jean |avee nous pour une assez longu vo

Maurice Lagrandeur, MM, Emile of! menade.

es raisons pourquoi

Succes

ces raisons majeures pour son succès.

Le DeSoto a une performance insurpassa-

ble ajoutée à un type unique d'apparence.

Te DeSoto est alerte et rapide. Il est f

à conduire et à des
égal.

Son accélérateur est ¢

freins ont une action quasi instantanée parce

que ce sont des freins 4 roues hydrauliques, qui w

 

qualités de comfort s Decfoto

 remarquable el les

 

ne se rencontrent pas sur les machines moins

dispndieuses type 6 cylindres.

Le DeSoto n’est pas dispendieux à opérer

ol =a construction solide est um garanti de durée

Etant bâti par le Chrysler i1 portele pres-

tige de la Machine Chrysler, et en a lu

extraordinaire.

Le DeSoto six est un chic char dont le pro-

priétaire peut en être justement Fier,
vous invitons à en

1075
and up at the factory

Touring ...... $1075
. Routière -$1075

valeur Sedan 2 portes. $1076
Coupé (nffuire) $1075
Sedan 4 portes, $1120
Coupé de Lie

  

(avec siège). ..$1120
Nous Sedan 4 portes

faire l'essai aujourd'hui de luxe ...... $1205
(3: 1 >

même, et ce, sans aucune obligation de votre Ces prix sont F. A, B
part.

DESoro

Windsor Ont, équipe-
ment réguier. (Trans-
port et taxe en plus),

SIx
@ CHRYSLER MOTORS PRODUCT

LEO LEFEBVRE Agent, Waterloo.

||     

>

Je Nouveau Clou ‘Led
Hed''. Sçelle parfaitement   
  

ou w, Ni Ig di f+pese de clous NE ro La plus grande valeur du Canada debrane. oles destin,
en fuit de toituré

Augmentez la valeur de votre propriété. Embelilissez-la
avec la jolle, durable et permanente Toiture *‘’Econo-
mie" Rib-Roll à l'épreuve du feu.

Fabriquée dans la marque “Council Standard" en feuil-
les de 5, 6, 7, 8, 9 et 10 pleds de longeur, avec sept côtes

4 seulement. Necoule pas. Facile de posage. Se recom-
A mande pour couvrir et lambrisser les maisons, granges,
UE remises, garages, etc.

Nous fabriquons aussi la marque “Superlor”’ A cing
et sept côtes. A .

Equrgezvoure pen fedec En vente partout.Pour estimé ratuit donnez Ia Jon- mie. En =Seule quies A ueur du faite et des chevrons. Maliez le coupon pour puise we fournie, pos
ventittteuss. hantlllons, etc, ypueausben boisé

Quelques-uns de nos produits
MURS LATERAUX METALLIQUES DALLES ET DALLOTS
PLAFONDS M LIQuEs BARDEAUX METALLIQUES
GARAGES METALE ES TOLE ONDULEE ET UNIE
TOITURE “ECONOMIE" LAMBRIS METALLIQUES Veulllez
LATTES METALLI Es PUITS DE LUMIEZRE m'envoyer
MOULURES D'ANG CHASSIS D'ACIER dea Imprints
PLAQUES PCANADA VENTILATEURS ésConan
CORNICHE RESERVOIRS lons de; Clou ‘Led-

Hed");Tolture*Eco-
= - nomie”[]; Lattes ‘’Eco-
é nomile Oj marques lesEastern Steel Products z=.2im is.

ta qui vous
Limited Gpcbremsent Eur In Untoci-jointe

etat ez BU Coupon.
1335 Ave. Délorimier - Montréal

Autres usines à Preston et Toronto Isave

Bureau de Poste......u…uensresvcveus

Comté…….u.ncrasrsssaccenmenenmerrstrsrenmeans
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ECONOMIE _2
““Rib-Roli"  

Plafond Métallique. À
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VOEUR DE FEMME
 

La Mer Sauvage défarlait là-bas

<a Raz de Sein, par grandes lames

‘aurdes, (pressées, mugissantes, fu-

suses, qui semblaient cracher toute

‘ume ti l'Atlantique. De l'Enfer
2 Plofogg, arrivaient des bruits in.

uiétants, coups de bélier formida-

bes et sinistres explosions, clameurs

‘ouies de da terre en détresse, ron-

de par l'éte-nelle ennemie.

Soudain parut dans une rapide
‘laircie, chassés par le vent et
‘anglie par les larmes, une barque
a pêcheurs...

—Les v'lh,.. c'est eux! cria une au port, songirent aux pécheurs qui Yue, par Ja faute de Pierre, on lais-
“mme qui attendait sur ln digue, demecuraient li-bas, dans les lointaing' Sera les autres se noyer commeça. -
“armd'autres femmes et au milieu | en lutte avec l'implacable mer. Et, Puisque les hommes ont peur, c'est à

nous de marcher: en êtes-vous, les‘a vetraités à barbe blanche.
L'un de ces vieux, le plus brisé,

“raut-être, sortit de sa gaîne une ju-!
‘elle, souvenir d’une héroique sortie
* rerarda ‘1 frêle barque en proie
x éléments.

Nl examina‘t avec attention; plu-
‘‘eurs fois, il essuya les verres obs-
res par l'embrun, et il dit enfin:
“hui, Maryvonne, c'est bien les vir
af”

—Merci à vous, Lecoq! Mainte-
at, 4. renire... Allons, je vais

“ur paliparer une soupe et du bon
“16; après ce coup de chien, mon
~ari, voyez-vous, sera heureux de
“rraler les autres!
Sans un regard vers celles qui

“tendaient encore, muettes, dans
“*ngoisse de malheurs possibles, Ia
‘’sryvonne, rayonnante d'égoiste sa-
‘*faction, se dirigea vers le petit dé

“ € qu'elle tenait là-bas, tout en haut
“n la digue, sous la falaise.
Pales, rigides, les robes fouettées

“=r le vent, lu face mordue par le
uffle humide et salin de l’abîme

vs autres femmes, elles, suivaient
*s yeux tous les mouvements de cet-

‘e barque, sans prendre garde aux
sifles de la tempête ni à Beg amers

£ brûlants baisers, qui leur fai-
‘ent aux joues de rouges meurtris-

ures.  

“les tremblaient, elles frisonnaient
“rfois, non pour ceux qui se fai-'

: ænt attendre, mais pour "homme"
* Meiryvonne et pour ses matelots,
roi Pierre Le Bars avait la Hépu-
Hon d'un excellent homme de mer,’

* meilleur peut-être de cette région’
- ‘conde en gens de coeur, il était
“i d'une excessive témérité .

Maintenant il filait vers la crique
1 donnant de la toile, comme par

* ~e simpe brise friche, de même qu’il
“‘quait tout, aux régates, pour mon.
"°F EUX autres son habilité,

Dans cette confusion où’ les élé-
“ents, tourmentés par une puissance
vetérieuse, paraissaien: affolés, où
3 vagues bondissaient vers la terre
"ns une furieuse chevauchée, la
‘mérité de Pierre pouvait lui coûter
2 ve...

Elles oubliajent Jone, les pauvres
“réstures en peine, tant leurs yeux
‘flaraient, tant leurs coeurs palpi-
“emt d’angoisse i Ja vue de la pau-
"a eêque lancée au sommet des la-
, projetée d’une cime à l'autre,
“-uant du rez dans 1a plume, s'affa.

* & de l'avrière dans les remous, em
” Pquant des paquets énormes, dis-

~xiesar: aux gouffres, et avancant
loners conendant, mais toujours me.
"Me de mort, .
fin, + chaloupe &tait là, sau-

“+ à un quart Ge mille...
—Ah!... Une longve at déchitante
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basque venait de chavirer.

sous l’eau...

II y eut quelques instants d’ef-| c
froi; mais l'événement tournait bien vous le dis, en vérité: s’il sortait de
quand même: le mât permettait aux

deux hommes emportis de suivre la

barque et (le s'y accrocher puis de

se hisser dedans juste comme Le

Bars parvenait à déguger le bateau,

en jetant à d'eau la misaine déplan-

the... ‘
| Alors les femmes, voyant ceux-ci

elles reportérent leurs yeux brûlants

sur l'horizon,

—Ma Doué, qui sont-ils done les

pauvres?

Une deuxième barque était en vue

et vemait sur Ja barre,

—Ca, fit l'un des vieux matelots,

on dirait Pilven,

—Non, c'es, Le Cozanet,

Le héros à lorgnette essuya ses
verres et regarda encore: “Oui, vous
avez raison, Mariannik, c’est bien Le
Cozanet: je reconnais aussi la Never
Croguen.‘

La belle jeune femme, que le
vieux sauveteur appelait de ce nom
chantant, Mariannik, était la veuve
d'un brave péri en mer, en pleine
vaillance, déjà célèbre parmi les forts
et vainou au moment où il allait an
rêcher aux flots une victime de plus;
c'était son douzième sauvetage...
Mariannik, après l'avoir pleuré long-
teraps, ne parlait de son mort qu'avec
une fierté grave et ne voulait pas
être plainte parce que disait-elle, “le
tout n'est pas de bien vivre; il faut
aussi mourir proprement.”

—Attention, attention! murmnura
le vieux à ln lorgnette, en voyant Le
Cozanet s'approcher de Ia barque,
toute blanche d’écume,

Desriére la vieux sauveteur et la
jeune veuve la femme de Pierre
embrassait celui-ci tandis que les
matelots et le mousse, débarqués a-
vee lui, s'occupaient du bateau dé-
mâté, heureux tout de même et rou-
iants, d'avoir frâlé la mort et de lui
avoir échappé une fois de Plus.

Et de nouveau, une folle elameur
monta vers le ciel, non plus d'effroj
seulement, mais de cruelle certitude;
la barque, de Cozar! t venait de cha-
virer au milieu des brisants. Crampon
nis & a quille, à des épaves, les mal,
'heurreux pêcheurs appelaient, fai-
saient des signes: “Au secours, Au
secours!”

Mariannik se détourna vers Le
Bars, et, d'une elaque sur l'épaule,

| errachant l'homme au baisers de sa
femmelui fit faire face au tragique
tableau,

L'homme tendit la tête et avança
le buste esquissant un élan.
—Ah, mon, Pierre! tu n'irag pas!
C'était la Maryvonne qui panait

ainsi, de peur: “Ah Pierre, Pierre...
songesy: vous avez bien failli tous
ÿ rester: n’y va pas; je t'en prie!”

Mais la veuve relançait leg cano-
tiers, “Allons las gars vous n'aller
pes demeurer là, j'espère, à voir
mourir les’ autres?”

Et comme ile hésitaient, revenant
du sépulere, à retourner vars la mort
elle orin, les secouant vigoureus-
ment. indirnée: “Non c Test pas
possible! Vous êtes bien contente,
vous d'être revenus, Vous iree, dites” “Mer domine le broit dee ennt.) .

“4 rénw- du vent er de la mer: la Elle retourna vers Pierre: “Toi tu

 

 

 
UneStatue à l’’Hommeau Grand Coeur”

  

Le révérend père Albert Lacombe,
onnaire des Oblats, dont le nom

est intimement mêlé à l'histoire de
1 canadien, aura prochainement
Bale À Saint-Albert, paroisse si-

neuf milles d’
4a ligne du Canadien National, et
quil a Fondéelui-même,

re ombe est 1 de1 pour l'Ouest en 1900.petsant 67 ans il évangélisa les sauva-+78 et se fit tellement aîmer par eux+ ula lui donnèrent le nom “Hom-*a® au grand coeur”, C'est pour rap-valor lo souvenir de ce saint hommeud fut aussi un diplomate habile que

monton, sur

 

  

l’Association des Anciens d'Alberta à
ouvert une souscription pour le mo-
nument commémoratif qui sera inau-Buré ce mois-ci à Prince Albert, Lieu
où le père Lacombe est enterré.
La photographie reproduite plus

haut montre la première chapelle
construite dans l'Ouest par le père
Lacombe en 1861. Elle devint parla
suite la cathédrale de Mgr, Grandin,
premier évêque de l'Ouest. Cette mo-
deste chapelle sera désormais un mo-nument rique grâce aux soins dela Commission sj le qui apr
harge de sa conservation—(PhotoCanadienNational}

+ Non! c'était le mât qui tombait, connais plus! Ni. viens pas me parler
ot si malheureusement, que son poids, de mon homme, car il te reniernit, lui
entraînait deux hommes du bord of,
maintenait l’embaireation en partie venir: “Oui, mais...

poussant Maryvonne, s'élançait vers‘

sais, si tu hésites encore, je Ne te

Le femme de Pierre voulut inter-

il y est mort
(ton mari, Mariannik!”

- —Et bien, quoi? fit la vuve, je

la tombe, c’est moi-même qui le ren-
verruit là-bas, à son devoir.

Cependant, les autres mad lots in-
terrogenient le patron. “Bon Dieu,
“gronda le vieux sauveteur, il n'y a
done plus d'hommes en «. pays?”
—Non, fit Mariannik, non, il n'y

en a plus! Mais il ne sera pas dit

femmes?”
Mères’et filles, elles avancèrent et |‘

les vieux se joignirent à elles. . .
—Arrêtez, arrêtez!

C'était In voix d: Pierre, qui, re-!

ses matelots. Et alors, ces gens qui,
tout à l'heure, semblaient trembler
de crainte, sourirent au geste du pa-
tron. Vivement, ils poussèrent à l’eau
un petit canot anmée à l’aviron, puis
au milieu des lames qui déjà lui bat-
taient les flancs, ils retournèrent à te
basse, vers le péril de mort.

Quand ils revinrent, ayant pu sau-
ver leurs frères Mariannik blanche
comme cir: et la sueur aux tempes,
friesonnait auprès de Maryvonne,

Danssa joie de les voir tous saufs
elle ne pouvait artieuler un mot; il
fallut ‘entraîner, muette et passiv 1
les jambes molles, yers le débit oir |
attendait une soupe su vin; 1a, tandis |
qu; Jes pbcheurs attablés avalaient en |
silence tandis que Maryvonne, fière

maintenant et joyeuse commel’ois nu

bavardait continuellement, Mar‘annik

( Suite à la Se page ) .
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Quelle expérience!On en parlera à ses
amis!Il ne faut pas perdre de vue cependant
le danger d’un refroidissement. Aussi est-il
important de ne “mouiller” son succès qu'avec
une boisson de toute confiance. Prenez un
verre de la boisson la plus saine, le Gin
Canadien Melchers Croix d'Or. ’

Fabriqué sous la surveillance du Gouvernement Fedéral,
vectifié quatre fois et vieilli en entrepôt pendant des années.

Trois grandeurs de flacons :

Gros: 40onces $3.65
Moyens: 260nces 2.55
Petits: fOonces 1.10

Distillenier Berthierville, Qué

DISTILLATEURS DEPUIS 1898
Bureau Chefs Montréel.
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Sonnet du Sable
Miroir de l'existence où rien ne doit survivre,
Soulevé par le vent qui monte en tourbillon,
Le sable ne saurait conserver un sillon,
Ni porterl'idéal dont le monde s’enivre,

Quede gens sur ses grains s'acharnent à poursuivre
Le projet d'y planter chacun son pavillon,
Avec au coeur l’espoir et sur eux le baillon,
Deux choses dont le ciel jamais ne nous délivre.

Or, les rêves formés d’égoisme et d’amour,
Avant d’avoir brillé, s’écroulent tour à.tour;
La nature de tout, c’est d’être périssable!

Mais au fil de la vie, en pliant sous le faix,
Afin de s’entourer de bonheuret de paix,
Qui de nous n’a bâti de château sur le sable!

Georges BOULANGER.

 

 

Les Mailles Lettre Ouverte
 

du Bonheur| Montréal le 8 Juillet 1929
 

Je me souviens d'un: aieule pres-|

que centenaire, dont les mains trem-

blantes maniaient encore avec adres-

se les aiguille à tricot... Que de

mailles se sont enchaînées sous ses
doigts!

L'habilude,‘au soir de son existen-

ce, suppléait à la lumière affaibli

de ses yeux et la trame de son tra-

vail était régulière et solide,

J'ai voulu apprendre à tricotter. .

de geste si facile à grand'mère é

pour mestait tout un problème

doigts novices, et j'ai longtemps tra-

vaillé a cetth) maille dont la répéti-

tion fait un tissu magnifique.

J'ai grandi... ma bisaieule. dort

au cimetière... et le tricot, son vieil

ami, m’inspire aujourd’hui, des ré-

flexions profondes.

Lis bonheur, n'est-il pas fait de

mailles suivies, toutes petites, mais

font l’enchaînement. crée ce tissu

merveilleux «ques chacun désire?

Parfois, un accident survient- voy-

ez cette maille tombée qui menace

ds gâcher le plus beau tricot...

. Si on ne s’en soucie pas, elle reste

là comme une blessure, et marque-

Ta au point final... Il y a remèda

à cette erreur, la maille échappée

peut être reprise... on se désole et

souvint il faut le concours d'une

mains plus habïle qui d’un geste sait

réparer le méfait,

Au bonheur de la vie, quand un

bain s'échappe, on peut aussi le re-

prendre, un coeur compatissant doit

apportir parfois la lumière de son

expérience pour renouer le fil bri-

sé. Et l'habitude se forme de re-

cueillir toutes les pard Îles ide dé-

vouement, de génirosité, d’abnégation

tous les parfums de tendresse de par

don, d'idéal pour en faire un tissu

de solid); et vrai bonheur.

GOUTTE D'EAU,

XXX.

PETITS MUSICIENS PRODIGES

  

 

La Royale Académie Philharmoni-
que d'Italie a décerné, il y a quel-
‘ques années, son diplôme d'académi-

cien au jeune pianiste Pietro Maz

Zini, agé de 7 ans. Cet académicien à

Ia bavette, est, paraît-il, le plus &
tonnant des virtuoses. Mozart ne se

Vit accorder le même diplôme dans

la même Académie qu’à l’âge de 14

ans
Aucun art ne compte autant d’en-|

fants prodiges que Ja musique,

d’entre eux tinrent les promesses de

leuy enfance. Lulli, petit marmiton
au service de Mlle de Montpensier,

jouait d'jà du violon comme un ange

Haendel, à douze ans, était déjà cé-

lèbre virtuose, Schubert, Rameau,
tout enfants, jouaient fort bien du!

Madame la directrice,

Je vois nv.e beaucoup de plaisir

l'intérêt que votre journal porte à

ln question du développement intel-

dectuel de notre population et surtout

de la s:ction féminine.

Voudriez-vous me permettre de

Jeter quelques idées de plus dans le

chump si vast: de cette culture ?

Je crois sincèrement, madame,

qu'à l'heure actuelle les deux opi-

nions émises par les partisans du

féminismest de l’anti-féminisme sont

erronnées, précisément parce qu’elles

sont exagéndes, Les tenants We Tune

et de l'autre, en voulant trop bien ser

vir leur cause, portent des coups qui

ne sont pas à leur louange respective,

Comme tous les extrémistes, ils vont

trop loin,

J’admire le courage des femmes

qui prennent la défense à; leur sexe,

qui se dévouent pour son développe-
mentintellectuel, moral, physique et
matériel. ’

Nous ne pouvons nier qu’il y ait
encore beaucoup à faire dans le but
de placer la femme précisément dans
la situation qui lui appartient dans
un\' société comme la nôtre. Ceux qui
croient encore quela femme d'aujour
d’hui peut être traitée comme celle
Pi} y à cent ou dux cents ans font
certainement fausse route

Nous sommes dans une civilisa-
tion différente; les droits de chacun
sont plusgrands, la liberté individu-
elle s’est développée et a été sanc-
tionnée par les constitutions of les
lois; les habitudes xt les moeurs ont
évolué d'une façon considérable; les
md3s de vivre, de s'habiller, de se
loger, de se transporter, de travailler,
ont lété complètementrévolutionnées,
Est-ce à dire que seule, dans tout
dia, la femme serait forcée de de-
Meurer stationnaire dans son déve-
loppement intellectuel ?

A besoins nouveaux, moyns

nouveaux, La civilisation de nos
jours a imposé à la femme des sacri-

fices considérables, comme à l'homme
d’ailleurs, On vant, les temps modez-

nes, ct à raison, pour le confort ma-

tériel, l'avancement des sciences qu’ils

ont apportés, pour le développement
qu’ils ont opéré dans le commerce et

l’industrie. Mais tout cela force la

génération actuelle à s’outiller d’une

façon dl plus en plus efficace. Mal-

heur en effet, à ceux qui sont trop

faibles pour suivre la marche de la

 
et’ é 5;2 u grande armée, S'ils tomb

c’est un fait curieux que la plupart ls tombent le long
du chemin, ils sront écrasés, piéti-

nés, et leur corps pantelant s'en ira

rouler ang les fossés.

Il faut donc que notre généra-
tion soit forte et vigoureuse à tous
les points dis vue,

Comment pourra-b<lle l’être si

elavecin et s’essayaient à la compo- "TOUS n'avons que des femmes qui ne
connaissent rien ou à peu près des

 -—

Vous ne pourrez pas résister
à l’arome de ce thé vert

THEpvJAPON

"SALADA”
“Tout frais des plantations’

 

circonstandss de la vie moderne?
Comment ces femmes pouront-elles

former ‘leurs fils et leurs filles aux
luttes de la vie, gi lies ne les con.
naissent pas, ou si elles ne les con-

naissent que par leurs résultats né-

fastes?
Loin de moi l’idée d’arrach.r

nos jeunes filles et nos femmes à
leurs foyers. Plût au ciel en effet

qu, nous fussions encore à cette pé-

riodp où l’homme seul pouvait por-
ter fièrement Je fardeau de la subs-

istance de sa famille, 1 seraït beau

encore de pouvoir dire que pas

une de nos femmes ne serait obligée

de travailler pour gagner son pain

ou celui des siens,
Co n’est pas là vouloir considé-

ra la femme comme une simple pou-

pée que l'on dorlote, non, Mais chez

nous, nous avons toujours eu une i-
dée tellement sacrée du rôle de la

femme dans notre société, que nous

haissons la voir se frôler et se Ireur-

ter aux basses réalités de la vie.

Nous aurions aimé toujours voir

la femme chez nous Ja digne maîtres

s1 de son foyer, l’exemplaire mère

de ses enfants.

Malheureusement le monde a

tourné, et bien Mes totes avec lui;

«et aujourd’hui, nous vivons dans une

société où la femme, dang des cas

très nombreux, et qui augmentent

chaque jour, est obligée de se ances

à l'assaut, dans la lutte pour la vi.

et co n’est pas toujours sa faute, Les

pères sons éducation, sans Kmergie,

sang coeur; les chefs de familles

vrognes ou parcseux, qui forcent jes

jeunes filles à daisser le foyer à

quatorze ou quinze ans pours’en al-

La gagner leur pitance de chaque

jour, n’ont pas besoin de s'étonnersi

ces jeunes filles, obligées de faire

comme les garçons pour gagner leur

vie, Wemandent ensuite le droit de

vivre comme les garçons.

Et ces bons maris également i-

—

vrognes «it paresseux, qui ne pensent

pas à la responsabilité qu’ils ont as-

sumég on se mariant de faire vivre

convenablement leur femme «t leurs
enfants, ct qui n'ont pas d'autre but

au monde que de satisfaire leur i-

gnoblk passion, sans se soucier des

conséquences qui vont en  mésulter

pourcelles qu'ils sont obligés de dé-

fendre, ne sont-ils pas eux aussi ln

cause que tant dy femmes et de jeu-

neg filles doivent prendre leur pla-

ce dans les rangs des travailleurs?

Evilemment, às n’est pas là l'uni-

{que raison qui a fait changer le rôle

de tant de femmes pt filles de notre

mond», Les circonstances générales de

ln vie, les goûts mêmes, des jeunes

filles les portent à solliciter du tra

vail; et très souvent, l‘industrie et

1+ commerce moderne se trouveraient

dans une ficheuse impasse sfils n'a-

vaient pas toutes ces habiles ouvriè-

Tes, ces gentilles filles de Magasins,

©4 intelligentes dactylos sans les-

quelles les hommes d'affaires se-

raient bien on peine.

 

La situation de la femme de nos

jours est done tout à fait spéciale;

ct nous ne pouvons pas traitor des

droits et des devoirs de la femme

et dix la jeune fille de la même fa-

çon quo Fénélon l’a fait dans son

temps.

La jeune fille de nos jours est

peut-être exposée à plus de dangers;

mais «Ile peut être aussi bonne au-

ljourd'hui, si elle le veut, qu’il y a un

siècle. La seule différence qu’il y a

c'est que les Hangers s'étant multi-

pliés, il lui faudra Ursl armé,
pliés, il lui faudra être armée d'une

façon plus efficace.
Si vous me le permettez, Ma-

dame, je reviendrai sur le sujet;

Veuillez me croire

Votre dévoué

—

Calui qui suit la justice et qui ex-

erce la miséricorde, trouvera la vie,

la justice ct la gloire,
os

La vérité marche; l'erreur court;

l'absurdité vole,
ee

“Partout où il y a un foyer hou-

roux, il y a une femme oublicuse

de soi”, a écrit René Bazin—R, C,

 

REPRENDRE EE

Soyez les bonnes pour votre ime,

pour votre mari, pour votre pre .iin

vous gofiterez ef vous foros goiter

le bonheur,
toe

Le secret de lp vie n'est pri db

fains ce que nous aimons, mais vs-

sayer à aimer ce que nous ave À

faire, ct nous finissons par l'aimer

— avec le temps,

 

Entre les feux de forêt qui détruisent,
et les feux de l’usine qui produisenty,

   > Choisissez:

 

VOUS NE POUVEZ

comme matière première. Quand
fins s'arrêtent, les chemins de fer

 

Publié par ordre de
l’Honorable Charles Stewart,

 

f,

   
   UN ABONNE.  
Plus de la moitié des industries canadiennes dépendent du bois

Janguit ct lu prospérité disparaît,

Mumstre de l'Intérieur.

AVOIR LES DEUX

les forêts sont détruites, les mou-
perdent del'argent, lc commerce   

 
 

 

 
  

 

 

 
' A Travers le Canada avec l'Université de Montréal

 
 

  
1+—L'iIncomparatle Lac Louise.

l'Université dans les

L'UNIVERSITÉ do Montréal ost
heureuse d'annoncer au public

de langue française de l'Est du
Cannda que, cette annéo encura,olle
préters gon concours au l'acifique
‘anadien pour l’organisation d'un

voyage aux Montagnes Nocheuses
et à Ia Côte du Pacifique. Co sera
la cinquième exeursiun consécutive
À travers lo Canada organisé
les auspices de cette Ins
nul doute, que comme par lo
assé, ollo sera couronnée du plus
rano euccès. La date du dépurt
de Montréal a été fixés au 6 juillet
ot la durée de la randonnée sera de
21_jours exactement.

voyage go fera do nouveau par
le réseau du Pacifique Canadion
exclusivement,c'est-à-dire par train
spécial et bateaux de cetto Compa-
gnie avec, en plus, diverses promo-
nades en automobile organisées
spécialement À l'intention des exeur-
sionnistes.” L'itinéraire a été pré-
paré avec un soin tout particulier,
afin de procurer à coux qui le
suivront l'avantage de se rensoi-

or d’une façon pratique surles
iverses provinces du Dominion,

sur leurs principaux centres, leurs
ressources et leurs industries, tout

   

 

2—Vapeur du C.P.I. dans le conal du Sault Ste-Marle.
5.—=e confortables gutocars sunt mia d In d-apo:ition des e2cusslonnistes dans les Rocheuses-Rocheuses.

en admirant les heautés scéniques les Grands Lacs.

3—Sur la route de Field

Il y à aussi deux

(Du 6 au 27 juillet 1929)

 

nu Lac Louise. 4.—Train de

tout premier ordro. Il ro composers

een merce 43 5H

du pays ot en passant d'ayréables
Varances,

Desarréts seront cffeotués dans
toutes Jos grandes Villes situées sur
le pu:cours ninsi quo dans les plus
balles v.1l4ginthres, gui ont valu
au Canada, surtont dux Monta-
gnes Rochenses, uno st grande

 

s |renommiéo auprès des touristes du
mondo entier,
Coux qui feront cet inoubliable

voyage en reviendront reposés phy-
siquement aussi ben quo morale-
ment, of ils en rapporteront une
conception nouvelle du Canada.
Ceux qui ne sont jumais allés à
l’ouest des Grands Lacs n'ont guère
idée du développement qui se
poursuit au Munitola, en faskat-
chewan, en Alberta et en Colombie
Britannique, et méme coux qui ont
visité ces provinces,il y a plusienrs
annéos, seront élonnés par les pro-
grès extraordinaires qui y ont été
réalisés dans tous les domaines.
Le voyage se fait pour la plus

grande partioon train spécial deluxe
offrant tout lo confort possible,
mais l'itinéraire comporte aussi
d'intéressants trajets en bateau, dont un de doux jours entiers sur

superbes promonades en auto dans
les Rocheuses. Celle do Banff à
Windermere vous conduit, enr une
distaneo de 101 milles, À travers les
plus grandioses panoramas des
Rocheuses; l’autre, do Field au Ine
Louise, vous permet d'nclmirer les
splendeurs scéniques du lac Kme-
rude, de lu valléo Ynho et do la
vullée du Chovgl-qui-Rue
Lo voynge do retour vors Mont-

réal ennmente par la sensationnetle
traverséo des canvons dus rivières
Fraser ot Thompson, puis se pour-
suit, tonjours parla ligne principale

sitique Canadien, travers
les majestueuses Selkirks et ia
région accidentée de Field, Lac
Louise eb Banff. On sort ensuite
des montagnes pourgagner Edmon-
ton, ot continuer vers Saskaluon,
Winnipeg ot Fort-William. C'est
en cot endroit quo lus voyagours
s'embarquent pour la croisière sur
les Grands Lacs, Do Port-MoNiooll,
ils filent sur Toronto, puis visitent
lea Chutes Ningara et rentrent à
Montréal le 27 juillet.

Le convoi mis à la disposition des
voyagours de l’Université sera de

  

 

  

 
  

d'un wagon à bagages, dans lequel
worunt aménagées des penderies où
des nledves pour s'habiller, do
wagons-lits ordinaires et de wagons-
lits à compartiments, d'un wagon-
restaufant et d'un wugon-obser-
vatuire. Dang Jes Rochicuses, un
wagon-ohservatoire de ty po spécial,
attaché à l'arrière du train, per-
mettra aux excursionnistes d’ad-
mirer tout d leur niso les magnifi-
ques panoramas do cetto région
pittoresque. Le personnel du train,
Fitingue comme par los années pas
sées, aura pour mission de veiller
any hien<tro do tous ot de rendro à
chacun la vie aussi agréable que
possible. La cuisine, sur lo train
de l'Université do Moniréal, ost
on ne peut plus soignée et parfaite
ment à la hauteur de la réputation
dont jouit, sous ce rapport, le
servioo des wagons-restaurants du
Pacifique Canadien.

Un roprésentant de cette Compa-
gnio accompagnera le upe of
verra À tous les détails du voyage,
do porto quo les exoursionnistes

prégooupor de rienn'auront À so éplacoment,durunt ce long
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| AUTORDE ous!
| Nouvelles,--Echos,--Faits divers

- \
WATERL.O
M. J. H. Potrier, Mlles Jeanne et

Xadelcine oirier sont partis lund!

sour Québec où ils passeront quel-

ues jours.

 

M. L. C. Godbout, N.P.,est actuel-

ment & St-Eloi pour une quinzaine

Mercredi soit le 17 juillet lg pu-!

% de Waterloo aura le plaisir d’en-

-endre M. Jean Riddez maître du
‘sant français, dans un concert don-

se

M. ct Mme G, Périnet et leur fils

Jean Paul, de Lac Mégantic, ont pas-

d: le dimanche, les hôtes de M. et

Mme Pierre Ducharme,
ves

 

Mme Armand Boulay a passé quel-

ques jours à St. Hilaire, récemment,
ore

Des circulaires distribuées par le

| megasin Jolin et Frère, annoncent au

public une grande vente pour commé-

|morer La 26ème unniversaire de la
fondation de ce magasin. Des aubai-

nes extraordinaires seront offertes
«2 avec le concours de son ‘élève Mlle au public. Afin de préparer cette
-dargot Charlebois. Cette soirée don- vente, qui doit faire époque dans les
Se sous les auspices lde l'association annales de la vie commerciale de no-
es anciennes élèves du Couvent de

iäple Wood sera tenue à la salle de:
. aôtel de Ville,

tee

Mme P. D. McGrail «tsa fille Mlle
Irène sont revenues ces joure-ci d'un
“oyage à Québec,

.

M. Yabb: H. Morin, curé de Ham
Sud ainsi que son père et sa mère

M. et Mme Morin rendaient visite à
«(tt Érère M, E, Morin au cours de la
Maine; ils ont aussi visité les fa-
milles Augustin et Alfred Côté.

..

M. J. À Drouin N.P,, de Granby
"ait à Waterloo par affaires, jeudi,

oes

M. le juge J. H, Lemay, de Sher-
lirooke était en notre ville, lundi
pour présider à la session de la Cour
«u Megistrat du distriet.

"se

M. Reg. Morin, courtier de Gran-
y était à Waterloo lundi par affai-
es; de passage au bureau du Jour-
val de Waterloo, M, Morin mous an-
mgait que 1a société de Courtiers
aisant affaires sous le nom de Reg.

J£orin Ltée à Granby,fait maintenant
artie de la Cie MOUNT LIMITED,

runt la réputation comme courtiers
2st connue de tous ceux qui s'occu-
nt d'affaires de bourse M. Reg.

Morin agira comme gérant de la suc-
ursale de Granby.
La Cie Mount Limited, membres de

4 Consolidated Oil and Mining Ex-"
hange qui ont des bureaux à Mont-

- éad, Amos, Rouyn et Granby compte
suvrir une nouvelle succursale à St-
Jean avant bien Tongtamps,

 

tre ville, Je magasin était fermé ven-

dredi. Cette vente qui commencera

samedi le 13 courant durera 10 jours

seulement, Des cadeaux seront don-

més aux 100 premières personnes qui
achèteront pour $1, et plus.

Li]

Mlle Gabrielle Hébert, de Magog,
est linvitée de son amis Mlle Suzan-

ne Charlebois.
we

M. L Parent est parti tundi pour

West Shefford, ou il remplacera le

gérant à la succursale de 1a Banque

Canadienne de Commerce, de cet en-
droit,

ee

Mlle Donahue, M. E. Vallerand, de
Sherbrooke, étaient de passage chez
M. et Mme Pierre Ducharme dernié-
rement.

vee .

M, et Mme Eloi Charlebois d’Attle.
boro, |Mass., Qui passent quelque
temps dans nos parages en visite chez
des parents et des amis étaient de
passage en notre ville, lundi,

oe

Milles Paré (de New Bedford, Mass.
ont passé quelques jours en ville les
invitées de M. e, Mme Jos, Jolin,

vee

Mme Albert Boulais, ses enfants
Bernard, Andrée et Marie-Claire, de
Papineauville, passent une huitaine
chez M. et Mme Joseph Bernard, pen-
dant que M. Boulais, N.P., se renira
à Québec pour assister aux examens
en qualité de membre de la Chambre
des Notaires,

On nous prie d'annoncer une gran-
de soirée epéciale au théâtre “Star-

Dr, et Mme M, Dupont, MXe S,| land" pour mercredi et jeudi, les 17
ilupont de Lawrenceville, ainai que
Mme Ovila Jolin, se bent aux
-ourses de St.-Hyecin mercredi,

‘échette, Mme A. Marcoux, Mile E.
“Vehette, M, A. Miller, MM. J. B.
+t L. J. Béchette, tong de Québec, ¢-
‘alent les invités de M. W, Béanette,
+ semaine dernière,

 

et 18 courant. La reproduction ciné-
matographique intitulée “Lilac Time"
(Au tempsdes Lilas) est au program-
me, Les représentations commence-

| vancée,
“se

M. Richard Sauvage de Montréal,

était à Waterloo dimanche dernier,
‘ renllant visite à son fils M, Bernard

 

 

Nouveau Mixte Canadien Tabac
Mes Amis les Bons Fumeurs,

COMME PPA
0

Le Tabac COMME PAPA est d'une qualité toujours
pas fatiguer les nerfs. Les

hommes malades le fument avec aisance. Il est un mélange
de tabac canadien purement naturel,

Un gros paquet à 10c. contenant coupon-prime.
Demandez notre catalogue de primes,
En vente partout.

Manufacturé par
.

LA CIE. DE TABAC TERREBONNE
Terrebonne, Qué,

| la même et reconnue pour ne

i

i
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Encore 4 Jo

  

VOTRE DERNIERE CHANCE

La Vente se finie Samedi soir
PROFITEZ-EN

 

W. L. DESNOYERS
Waterloo, Que.

urs de vente

  
  

Mme S. Béchette, M. et Mme A, ront à 8 heures et demie heure a-|d

 

Sauvage étudiant en génie Civil, qu]
passe l’été chez Monsieur Léon Des :
rochers, I. C. |

LEE]

Mlle Vivian Blake de Montréal,
passe la belle saison chez sa mère
Mme Blake.

ves

Mile Géraidine Mitchell est actucl-
lement en promenade chez sa grand’-

mère Mmp W. A. Mitchell, de Gran.
dy. “

20

M. et Mme D, Girard, Miles Marie
Flore et Léonie Girard, ont fait un
court voyage à Montréal et Terrebon-
ne,

vee
M. S, Béthette ot Mile D, Béchette

de Montrai rendaient visite à M, W.
Béchette, ces jours derniers,

Mile Athala Brouillette, passe les
vacances chez sa grand'mère Mme
Désève de Magog.

ces

Mme J. A. St-Jacques, est retour-
née à St-Hyacinthe après un séjour
d'une huitaine, l'invitée (de sa fülle
Mme J. LeNeir.

.

Mme Edouard Pinsonnault est de
retour d'une promenacd à Montréal.

.…

Mlle May Lewis, de Burlington, Vt.
& passé quelque temps chez sa grand’
mère Mme Lessard, récemment.

er

M. et Mme G. Bessette ot leur fa-
mille ainsi que Mile Cora Lacombe,
qui a été récemment promue au bu-
reau chef de la Cie Bell Téléphone à
Montréal passaient la fin de semaine
chez Mme P. Lacombe,

sen

Mile Anita Goulet, de Sherbrooke
était en visite au début de la semai-
ne chez son amie, Mme P. Ducharme,

"ee

M. H. Duval de Orange, Mass., est

retourné mardi après avoir passé

quelque temps chez des parents et
anis à St-Joachim, Bonsecours et Wa-
terloo, M. Duval est le frère de Mme
Augustin Coté,

cor

Mile Rosanna Bachand do St-Ma-
thias, est actuellement en promenade
chez M. ot Mme Alfred Côté,

AGENT DEMANDE
 

On demande un vendeur pour le
comté de Shefford, pour représenter
la cie “American Oil and Paint” de
Cleveland Ohio. Pour toute informa-
tion s'adresser à M, Geo, R. Johnston
Gérant de Division, South Durham,
P. Qué. 3is.
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Avis Public
PROVINCE DE QUEBEC,
MUNICIPALITE DU
VILLAGE D’ADAMSVILLE

  

DU DIT VILLAGE,

AVIS PUBLIC est par le présent
donné par le soussigné Philias Nveu
secrétairertrésorier de la dite muni-
cipalits qu’à une session qui avaient
été ajournée le 3èmi- jour de juillet
u conseil municipal de la dite muni-

cipalité tenue en la salle municipale
dang le village d’Adamaville samedi
le 6ème jour de juillet courant pour
le règlement No, 21 de ce conseil
concernant l'autorisation donnée à
la Commission des Liqueurs de
Québec d'octroyer des parmis pour
la vente de bière et de vins dans les
limites & la dite municipalité, a été
passée comme suit:—

REGLEMENT No, 21,

À me assemblée ajournée du con-
seil municipal du village d’Adamsvil.le, Co. dl: Brome tenue & la sallepublique samedi le 6 juillet mil neuf
cent vingt-neuf (1929), à sept heu
5.s de l’après-midi à laquelle sessionétaient prisents:— MM,
maire, J, E, Neveu, E, Bouchard, P,Gince, A. Daigle, E, Chabot, et J.
Ostiguy,sous la présidence du Maig.,

Il est statué et ordonné Par le rè-glement de ce conseil comm, suit:ATTENDU que l'acte de Tempérancedu Canada a été rappeds ut révoquédans et pour le dit Comté de Bromedans les limites duquel est situé le
dit villad- d’Adamsville,
ATTENDU que la Municipalité duVillage d’Adamsville est en droit deSe prévaloir des provisions de l’acteda liqueurs de Québec II Georgea; Chapitre 24 et amendement etde réquérir 1a Commission des Li.-queure de Québec d'octroyer des per-mis pour la vente des vins et bièredans la susdite Municipalité,
ATTENDU que des Pouvoirs sontconférés à ce Conseil par la loi daLiqueurs de Québec, II Georges V.Chapitre 24 pour réquérir la diteCommission des Liqueurs d+ Québecd'octroyer des permis à un hôtel seu-lement pour la vente de ving et debière dans les limites de la eusditeMunicipalité,

ATTENDU qu'un avis de motion aà été donné à le session de ce conseilmercredi, Je troisième jour de juilletcourant, d'1 présent réglement aêtre passé à la pridmte session al’effet de demander à la Commissalon d'octroyer des permis à un hôtelteul-ment pour la vente de vins et

II est statué et ordonné commesuit—

REGLEMENT No, 21, 1—Le Conseil Municipal du ditVillage d’Adamaville requient la ‘commission d'u Liqueurs de Québec, par l* rhume.

les présentes
mis à un hôtel seulement:
a.—Pour Ja veni de bière en

quantité de pas moins: d’une hour
teille à être consommée en dehorg du
magasin ou endroit où ln vente &
fera;

b.—Pour la vente des vins et bière
à ln bouteille ou au v rre, dans un
hôtel, pendant les repas;
€—Pour la venie de la bièm no

veri sans repas dans une sale dune
un hôtel dans les l'inites da ‘a dite
Munitipalité telle salle à être (ii.
gnée par la ditt. Commission.
2.—Le présent réglement sera sou-

mis del que requis par la loi, pour
ratification aux électeurs municipaux
du dit villagt. d’Adamsville à la date
Let endroit anmoncé: par Avis Publie,
publié suivant la lôi et deviendra on
force seulement après avoir été ap-
prouvépar le vot/- de la majori? en
nombre des dits électeurs et lorsque
les délais légaux seront expirés,

Passé en cond il ce sixième jour
de juillet mil neuf cent vingt-neuf,
(1929),

(Signé), Octave Huot, Maire,

Philins Neveu, Sec,-Tr's,

XXX.

AVIS PUBLIC
PROVINCE DE QUEBEC,
MUNICIPALITE DU
VILLAGE D’ADAMSVILLE.
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d'octroyer des per-‘

 

__AVOCATS !
"GIROUX & DELANEY

AVOCATS ;
L. À, Giroux, C.R. — P, E. Delaney,‘

SWEETSBURG, GRANBY,

 

NOTAIRES |
R.-R. BACHAND

Notaire,

Waterivo, Py

Bureau: au dessus du magasin Ule
ment & Frère.
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Tel. Résidence No, 232

Dr. I.E. HEBERT
 

A. BOULAY

Notaire, CHIRURGIEN-DENTISTE
Succemsseur de Jodoin & Boulay ’

Waterloo, ty ‘Tel, 221. Watrrioo. Que.
mm n >

M3NÂon Desrochers ingénieur Ci- Phone 18
vil et Arpenteur-Géomètre provincial
de Waterloo désire annoncer à ses 

AUX ELECTEURS MUNICIPAUX

|

né

DU DIT VILLAGE

AVIS PUBLIC est par le présent
donné par Philias Neveu, secrétaire
trésorier de la dite Mun‘cipalité:

Qu'une assemblée des EY cteurs Mu
nicipaux de la dite municipalité sera
tenue en l’hôtel d} . Ville du dit Vik
lage d’Adamsville, lundi le cinquième
(5) jour d'août prochain, à dix heu-
res (10), de l'avant-midi, pour an-
Prouvit ou disapprouver le régle-
ment No. 21 passé par le conseil mu
micipal de la dite Municipalité à sa
session spéciale tenue le six (6)
juillet, tt relatif à autoriser la Com.
mission des Liqgueurs de Québec d'oc-
troyer des permis de vente d:. la bid.
re et de vins à un hôtel seul ment
deans les limites de la dite Municipali-
té et lequ'] râglement est publié en \
même temps que les présentes,

Toutes personnes intéressées sont|
Pez les présentes notifié s d’être là
et alors présentes.
Donné à Adamsville, Québec, ce

sizième jour de juil! t mil neuf cent
vingt-neuf. (1929.)

(Signé), Philias Neveu Sec-Trés,
Vraie Copie .

Philias Neveu.
Sec.-Trés,

JE, sousigné, Philias N; veu, gecré.|

clients qu'il est devenu propriétaire -

du greffe de l'arpenteur A. W. Mit- |
chell qui pratiqua sa profession

à Granby pendant plusieurs années. «

M. Desrochers, possède aussi co-:

pie de l'index authentique des pro-.

cés-verbeaux de tous les arpenteura

qui ont pratiqué dans le District de
Bedford depuis 1884.

  

 

    

 

B reau chez:

- 2 R. BACHAND, N.P.
 

Dr -A. TRUDEAU
Ex-interne des hôpiteus de Paris

«tipx des jeux,

va oreilles, du nez

et de la gorge.

104 rue Kinæ ouest

SHERBROOKE. Qué

mde
v no:

ELISEE GAUDETLLL
AVOCAT ET PROCUREUR

} Tel, Bureau No. 161

- - Tel, Residence No. 47

Da - WATERLOO, Qué. ? J

SBOEBOOesrlmets,1sHEAD

 taire-Trésorier du Conseil Municipal
du villege d’Adamsville certifie par
les présentes sous mon serm; nt d’of-
fice, que ce qui précède est vraie
copi- du règlement No, 21 tel que
passé par le dit Conseil le six (6)
juillet et demeurant parmi les ar-
chives du dit Conseil,
Donné à Adamsville, Qué, à eixiè.

mé (6) jour de juillet mil neuf cent
vingt-neuf. (1929.)

(Siené), Philias Neveu, See-Trés-
Vraie Copi-
12-19-26-2,
 XXX:

EXPOSITION DE WATERLOO :
21, 22 et 23 AOÛT 1929

: Soumissions.

 

271 rue Ste-Catherine Est.
 

AVIS (st par les p résentes don-
que des soumissions pour le dros

 

S'agit-il de vos veux

Tel. Lancaster 7070.

Optométrites-Opticiens à l'Hôtel-Dieu.
Ancien No. 207

Salons’ privés pour l'ajustement des yeux artificiels.
‘ d résentants et nous prions nos lecteurs et cli-

vusdeem or descharlatants qui se font une réclame de notre nom
 

 
   

  le t erain de Pexposition, Jes 21 , 221
et 283 août, seront reçues jusqu’au 9
août prochain inclu sivement. |

Ces soumissions devront être ca-
chiles et adressées au soussigné, |

Le soumissionnaire à qui ce droit
sera attribué sera fenu de verser la
moitié d_u prix de’sa soumission au
soussigné pas plus tard qu: le 19août et l’autre moitié à la clôture de
L'exposition Soci

été d’Agriculture
du Comté de Shelford,
par L, C, Godbout,N. P,

Vérification, Organisation de

SPECIALITE: — VERIFICATI

Etablissement de pri

Bureau chez:—
A. Boulay, N. P. 

|J.-U. POIRIER ce. a.
COMPTABLE PUBLIC LICENCIE -

exclusif de vendre de la crè
me à la glace, des liqueurs
douces ou autres afraichis—

—"sements e+ de servir des repas sur

comptabilités, commersialss,

industrielles ot municipaies,

ON DE LIVRES DE MUNICI-
PALITES ET COMMISSIONS-COLAIRES.

ix de revient.

WATERLOOyP. Q.
 Séc.-Tris,

XXX——— 

 

 

Avis Public
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE BÉDrORS

COUR SUPÉRIEURE
o. 39.

  

BERT O. MITCHEL, du CantonBrome, dans le District de Bed-

Demandez notre Liste de Prix a
rep

\
gb

 

ford, cultivateur,

 

 

 

 

 

 

  

Pour Téle “PERFECTION”

 

 

 

 

 

 

    Dmdr. | En longueur de 2 pieds à 10

GEORGE ROBITAILLE, alias pieds 3ROBATOR, de. Springfield, pes No. 1 Qualité, par carré q
chusetts, | pa

Dfdr. -
Ordre est donné au défendeur del Coffre Uni..........x8comparaitre dans le mois. Th 3 9Sweetsburg, 26 Juin, 1929 x2A. J. E, Leonand, 12 x

Avocat du Dmdr, ’ 15 x 16
. A, Perras,

‘ J D.'P, C. S. Coffre Ondulé....... 6 pees

ee T 12Des |
DISTRICTDEBÉDECES ¥ 6 peesCOUR DE MAGISTRAT Pripe ondulée 0 DeesNo. 268.

Coffre du Bout..... 6 pees Plomb...ANTOINE MOISAN,Jr, voiturier, s fipces

Rondelles

enPlombde la paroisse de S. Vincent Ferrier 12 pees Clou Plombé.... 1%, 1%,d'Adameville, District de Bedford,
2, 2%

Dmdr. Saillie deCôté.....…. 4x6
ve -ROSALDA POIRIER, ei-devant de

||

Coffre pour Comble,.8 x 8 pepélisteurs sur Bars eerCowansville, District de Bedford, |] Français! ...... 12 x 12 Carré... 10, pees
maintenant de lieux inconnue, —_— . "016 pos

Dfdr. Clou. Galvanisé ..1%, 1% : 20 peesOrdre eet donné au défendeur de 2,2%
comparaître dane le mois. " I : ; Hans
gla, 27 Juin 1929, ; pe =, 1B'ADRESSER À > -

Avocat du Dmdr, : TORR Fe =" =voes 3. A, Perras, -—-S. LEBRUN;
xxx D.P.C.8. - . -  MANUFACTURIER )

Le Liniment Minard est bon pour WATERLOO  
  
 


